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ST-PAUL DES METIS 


n’a rien à envier, sous le rapport 
du climat aux contrées les plus 
priviligiées du pays. 

Les perspectives de récolte 
sont bonnes et encouragent gran- 
dement tous les nouveaux pioa- 
niers. 


Notre bureau des Terres fait 
une très active besogne depuis 
l'ouverture de la Réserve. 

Le bureau de poste voit égale- 
ment ses affaires augmenter de 
jour en jour, et M. J. Brady mé- 
rite de grandes félicitations pour 
le dévouement qu’il apporte à 


.M. C. Ouimette ouvrira une 
boucherie prochainement, 
M. Jos. Mercier continue à fai- 


satisfaire tout le monde. 


M. Hopkins, D.LS., vient ‘e 


faire l’ucquisition d’une maison 
appartenant à M. Elz. Poitras. 

M. Lapierre achève d’installer 
une excellente boutique de bijou- 
terie, 

M. Lapierre, très bon horlo- 
ger, fera toutes sortes de répara- 
tions de montres, horloges, etc. 

Son magasin comprendra en 
outre un bon assortiment de pape- 
‘terie, ainsi que tous les articles 
de piété. Nous croyons que le 
magasin de M. Lapierre donnera 
satisfaction à tout le monde. 

M. Letourneau complète égale- 
ment l'installation d’un excellent 
atelier de forgeron. 


Nous avons eu plusieurs visi- 
tes ces jours derniers. Entr’au- 
tres celles du Rév. Père Cornel- 
lier, O.M.I, procureur des 
Oblats, et de M. Pat. Burns, l’un 
des plus grands commerçants d’a- 
nimaux de l'Ouest. 

M. Burns, qui a beaucoup 
d'expérience dans l’élevage des 
animaux a déclaré que nous pos- 
sédions ici le meilleur endroit 
pour cette industrie agricole, de 
toute la province. 

Ces paroles, prononcées par une 
telle autorité, valent d’être rele- 
vées, et elles ne sont pas faites 
pour rendre nos cultivateurs per- 
plexe sur l'avenir du beau comté 
de Pakan. 

M. laok, inspecteur d'écoles, 
du gouvernement, visite en ce 
moment toutes les écoles de la 
région. 

M. Brick, arpenteur chargé des 
chemins, est également ici pour 
quelque temps. 

f doit commencer immédiate- 
ment l’arpentage du grand che- 
min allant de Brosseau à Moose 
Lake. 


M. E. Cloutier est parti aveo 
une équipe d'hommes pour aller 
travailler dans le nord. 

Son absence sera de deux mois. 


Depuis quelques semaines nous 
avons une température idéale, 
dont profite grandement la ré- 
volte, 


WILLOW BUNCH 


Nous apprenons avec regret la 
tuort d’un de nos concitoyens, M. 
laurent Godin, décédé le 4 juin, 
alt soir. 

M. L. Godin était arrivé de 
l'Acadie (Québec) au printemps 
dernier, espérant que le climat 
coutribuerait à rétablir sa santé 
gravement compromise. 

Il n’en a malheureusement pas 
été ainsi. 

M. Laurent Godin était le frè- 
re du docteur Godin de Willow 
Bunch, 

Le défunt n’avait que trente et 
un ans. 

L’inhumation se fera dans sa 
paroisse natale à l‘'Acadie. 

Nousoffrons nos condoléances à 
la famille, 


MOOSE LAKE 

M. Philorum Ouelette construit 
actuellement un magasin plus 
considérable que celui qu’il pos- 
sédait auparavant, afin de pou- 
voir disposer d’un assortiment 
plus varié, 

M. P. Ouellette s'occupe égalae- 


ment, activement, d'industrie 
laitière. 
IE possède ici, un superbe 


troupeau de vaches laitières qui 
lui permettent de fabriquer d'1 
beurre, en quantité, chaque mois. 


Le grain pousse à vue d’oeil 
dans les champs, et notre région 


quant des portes et des chassis. 

Nous ne saurions trop encou- 
rager les Canadiens-français eu 
quête d’un ‘‘home” à venir 1 
fonder à Moose Lake. 

Îls y trouveront des terres fer- 
tiles et le meilleur accueil des 
colons déjà établis, qui leur faci- 
literont dans une grande mesure 
la recherche de bonnes terres. 


Voici les noms de quelques- 
uns des derniers arrivés: 

M. McLeod, M. E. Groleau, 
Leduc, L. Bordelequ et son fils, 
D. Chatel, les trois MM. Déry, 
les trois MM. Demers et plu- 
sieurs autres dont les noms nous 
échappent. 

Mme E. Dubord est allée au 
devant de sa soeur, Mme McLeod, 
à Edmonton. 


STETTLER 


Nécrologie 


La eulonie françeise du sud de 
Stettler, vient [d’être éprouvée 
par un nouveau deuil. Il y a 
quelques mois, c’était le bon et 
intelligent docteur  Authenaë, 
venu de France, voilà 4 ans, at 
frappé à peine arrivé de la mala- 
die qui devait nous le ravir. 
Mème paralysé, il sut donner des 
leçons d'énergie, de dévouement, 
d’affabilité, qui lui gagnèrent la 
sympathie non seulement de ses 
compatriotes, mais de ceux pour 
lesquels il était un étranger. Il 
faisait bon voir ce docteur étu- 
diant chaque jour la médecine 
duns des ouvrages anglais, pour 
se rendre plus utile, se dévouer, 
comme il l'avait fait en France, 
à ceux qui l’entouraient, soit 
anis, soit étrangers. Son dévoü- 
ment et son surmenage en Fran- 
ce, surtout parmi les petits, les 
pauvres, les ouvriers, ne furent 
pas pour peu dans la maladie qui 
Fa emporté. 

À l'intelligence et au dévoue- 
ment le plus pur, il sut allier des 


convictions profondément  reli- 
gieuses et chrétiennes, convic- 


tions qui loin de gâter ses hautes 
qualités, n’ont fait que les em- 
bellir et les ‘‘surnaturaliser”? 
pour dire le mot. 

Ayant à soigner celui dont la 
mort vient de faire un nouvesu 
vide parmi nous, il disait: ‘ Oh! 
si je pouvais le guérir; y pensez- 
vous? un prêtre de plus dans 
cette contrée, que de bien il fe- 
vail, - 

[1 fait bon réunir dans un 
mème souvenir ces deux hommes 
dont la vocation, différente en 
soi, fut celle de se dévouer et de 
se sacrifier, l’un aux soins du 
corps, l'autre au bien des âmes. 

M. l'abbé Jean Baptiste Lais- 
ney, après avoir consacré en 
France, ses plus belles années à 
la jeunesse et s’y être dépensé, 
on peut le dire, jusqu’à la mort, 
était venu, voilà deux ans, en 
Canada. Regretté de son vieil 
Archevêque, de ses confrères ct 
de ses jeunes gens qu'il avait 
aimés à l’exemple de son Maître, 
jusqu’à leur donner sa vie, il a- 
vait quitté ce diocèse de Cambrai 
si riche en bonnes oeuvres, ét 
Roubaix, cette populeuse et ar- 
dente cité où se mène avec uno 
égale ardeur la vieil" lutte entre 
le Bien‘et le Mal. _# 


Soldat blessé à mort dans cétte 


lutte, l'abbé J. B. Laisney était 
venu chercher, sur une terre plus 
libre, un repos bien gagné. JIei 
encore sa bonté le trahit et il ne 
connut pas de repos. Energique 
malgré la maladie qui le minait, 
que de voyages durs et pénibles il 
fit, et cela pour rendre service 


re d’excellentes affaires en fabri- 


C’est une chose décidée, main- 
tenant, la coquette petite ville de 
St-Albert, qui fut le berceau de 
l civilisation dans cette partie du 
pays, et le premier centre cana- 
dien-français, aura de nouveau 
cette année, l'honneur de donner 
asile à tous les (Canadiens-fran- 
çuis de la région, venus de par- 
tout pour célébrer avec enthou- 
siasme lJ’anniversaire de notre 
fête nationale, 

Répondant à l’appel des dévou- 
és membres de la société St-Jean- 
Baptiste, de St-Albert, tous, avec 
une unanimité réconfortante, ont 
promis leur concours le plus dé- 
voué à la réussite des fêtes, et il 
n’y a plus, maintenant qu’à sou- 
haiter qu’un soleil radieux s’élè- 
ve le matin du 24 juin pour cou- 
tribuer à l’éclat des fêtes qui se 
préparent. 

Le comité chargé de l’organi- 
sation du programme a terminé 
son travail et voici la nomencla- 
ture des principales attractions 
de la journée : 


Le matin :— 


Grand’Messe à la Cathédrale. 


aux siens. Prêtre zélé et bon :] 
ne voulut pas non plus délaisser 
les âmes qui lentouraient. En- 
couragé par Mgr Legal, qui l’a- 
vait en haute estime, sollicité par 
ses compatriotes qu'il avait au- 
tour de lui, il crut de son devoir 
d'accepter leur charge; hélas! 
Son mal faisait des progrès et 
l'empêcha de s’en occuper comme 
il l'aurait voulu. Ses souffrances 
du moins auront été d’un grand 
mérite. 

L'abbé Jean est mort miné par 
la souffrance. Il laisse à tous 
ceux qui l'ont approché des le 
çons d’énergie, d'homme de de- 
voir, de Prêtre zélé et dévoué, à 
l’exemple de son Maître, jusqu'à 
la mort. Il repose là, mainte- 
nant, dans le silence et la solitu- 
de de cette nature qu’il aimait, 
et qui nous rapprochent de Dieu. 


Les téléphones 
en Saskatchewan 


Le gouvernement de la pro- 
vince de Saskatchewan vient 
d'acquérir moyennant  $150,000 


le réseau de la ‘ Saskatchewan 
Telephone Co." dont il prendra 
possession le ler juillet. 

Le réseau comprend 260 milles 
de fils à longue distance et ‘il 
stations; son acquisition par le 


gouvernement donne  pratique- 
ment, à ce dernier, le monopole 
des communications téléphoni 


ques dans la province. 

Des améliorations considérables 
ÿ ont été faites ,et l’on s'occupe 
toujours activement d'accroître le 
réseau en étendue. 


Une école d’agricul- 
ture pour l'Alberta 


Le conseil des directeurs de 
l'Université de Strathcona vient 
d'adopter, entre autres projets 
d'innovations importantes en ma: 
tière d'enseignement, la création 
d’une école d'agriculture. 

Commencés dès à présent, les 
travaux  d’organisation seront 


[Eitterminés de telle sorte que l’éci- 


le sera prête à recevoir des étu- 
diants pour la saison d'hiver de 
1910. 

Il convient de féliciter haute- 
ment les directeurs de l’Univer- 
sité de cette création d’un collège 
agricole. 

Dans l'Ouest, où l’agriculture 
forme la base primordiale de no- 


de l’Association 


la fête nationale 


Procession de la Cathédrale 
aux Terrains. 


Convention patriotique 
discours de nos meilleurs 
teurs. 


Dîner sous bois. 


avec 
ora- 


L'après-midi :— 
Jeux et amusements de toutes 
sortes. 


Nous ne doutons pas que nos 
compatriotes seront en nombre 
considérable ce jour-là à St-Al- 
bert. | 

] est nécessaire que tous se pé- 
nètrent bien du fæit que, plus en- 
core qu'un plaisir ,à prendre, li 
présence de chacun à la célébri- 
tion de notre fête nationale est u 
devoir patriotique dont nul 
n’est dispensé. ‘ 

Plus encore que partout ailleurs, 


notre position spéciale, dans 
l’'Ouest,—où nous sommes  éloi- 
gnés du noyau de notre race— 


nous fait un devoir de rechercher 
avec empressement les occasions 
de nous réunir, de raffermir l’ho- 
mogénité de nos groupes, un peu 
dispersés, en reprenant conscien- 
tre situatien éco: mique, on ne 
saurait assez travailler à répandre 
parmi les fermiers la pratique de 
la culture rationnelle, et tout et- 
fort, fait dans ce sens ,est appelé 
à avoir des résultats directs sul 
la prospérité générale. 

Un système d'écoles élémentai- 
res sera rattaché à ce collège agri- 
cole, et les expérimentations se- 
ront faites en collaboration avec 
les fermes expérimentales déjà 
établies dans la province. 


ferment 


Le G.T.P. atteindra 
Edmonton le 20 
-__ juillet 


Ou annonce de source sûre que 
la ligne du Grand Tronc complè 
tement achevée et ballastée at- 
teindra Edmonton vers le 20 juil- 
let. 

Ceci est la version pessimiste, 
l’autre prétend que les trains du 
Grand ‘Trone, empruntant la 
voie du €. N. R. à partir du 
Packiug Plant pour arriver à Ed- 
monton, circuleront à temps pour 
amener les fermiers de Wain- 
wright, et de toutes les :stations 
échelannées le long du nouveau 
transcontinental à l'exposition de 
la fin du mois. 

Ti n'y à plus que les rails à po- 
ser, Je: talus est complètement 
achevé, et durant toute la semaine 
dernière, environ trois milles ont 
été faits chaque jour, que ce 
soient les optimistes ou les pessi- 
mistes qui raisonnent avec le 
plus de justesse, la question n'est 
pas d’une importance très gran- 
de. 

Un fait demeure certain, c'est 
que dans un mois un troisième 
transcontinental parviendra à 


Edmonton, 
Tes équipes de travailleurs 
dans l'Ouest sont renforcées 


journellement et les contracteurs 
rivalisent d'activité dans l'avan- 
cement des travaux. 

Le: premier service régulier de 
trains de voyageurs, sur une lon- 
gue distance, a été inauguré le 14 


‘uin entre Winnipeg et Scott 
(Saskatchewan) soit une. dis- 


tance d’environ 570 milles. 

À vingt milles de chaque côté 
de ce parcours, il ne reste plus 
de homesteads à prendre. 

On espère à l’automne voir les 
trains cireuler depuis le lac Supé- 
rieur jusqu’au-delà de la rivière 
Pembiña à l’ouest d'Edmonton. 


à 


Avec le concours dévoué de tous les patriotes, 

les membres 
Baptiste de St. Albert préparent une 

célébration enthousiaste de 


St.-Albert 


‘St. Jean 


ce, tous ensemble, de notre na- 
tionalité, de nos droits et de nos 
obligations, 


Une certaine presse, dans l'Est 
poursuit en ce moment une cam- 
pagne contre l'immigration des 
nôtres dans ces prairies, en pré- 
tendant que nous sommes une mi- 
norité infime et oppressée au mi- 
lieu de nationalités étrangères. 


L'occasion se présente, admira- 
ble, de donner une réponse fière 
et digne à ces détracteurs de no- 
tre cause, en prouvant ce que 
nous nous sommes faits ici, par 
le labeur et le génie de cette race, 
dont ils méconnaissent indigne- 
ment les qualités primordiales. 


Donnons-leur cette réponse, ea 
assistant plus nombreux que ja 
mais à la célébration du 24 juin 
prochain;  montrons-leur qu: 
nous n'avons pas démérité de nos 
ancêtres, et que dans l'Ouest 
comme par cut ailleurs, nous sa 
vons 1evendiquer, à la face de 
tous nos compatriotes de langus 
étrangère, la fierté de notre race 
et de notre nom. 
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Les progrès de la 
culture en Sas- 
Katchewan 


Le premier rapport sur la re- 
colte 1909, en Saskatchewan, pu- 
blié par le bureau provincial des 
statistiques à Regina, avec ls 
concours de douze cents corres- 
pondants à travers tout le pays, 
contient d'intéressants parallèles, 
avec la situation agricole de l’an 
dernier. 

La surface en culture, cette aa- 
née, est de 648,310 acres sun: 
rieure à l'étendue cutt :£e l’an 
uée précédente. 

Dans toute la province le ter- 
rain, eonsucré à l'avoue à 
l'orge a ét anvinenté; le mrsu- 
re à été moins générale en ee qui 
concerne le blé. 

Les correspondants du bureau 
des statistiques rapportent que, 
quoiqu'il soit prématuré de faire 
des prévisions sur la récolte avant 
le ler juillet, les conditions sont 
partout absolument favorables à 
la croissance du grain. 

Les nouveaux fermiers, arrivés 
depuis l'an dernier, se répartis- 
sent ainsi: 


Ut 


“Ilomesteaders'" 2,137; ache- 
teurs 489: fermiers locataires, 
217. 

———@-—— 


La route de la Baie 
d'Hudson 


Les soumissions pour la cons- 
truction du tronçon du G. T. P. 
allant de Melville à Yorkton sont 
closes. 

Cette ligne est le premier an- 
neau qui reliern l'Ouest central 
à La Baie d'Hudson, cur Île 
compagnie a déjà fait ses arpen- 
tages pour une ligne qui se ren- 
dre de North Portal, Dakota 
Nord, à Melville, tandis qu'une 
autre ligne ira de Melville à la 
grande mer intérieure du Cana: 
da, M. Chamberlain dit qu’il 
croit que lu ligne Melville-York- 
ton sera en opération au mois de 
septembre et la ligne Melville-Ré- 
gina au mois d'octobre de cette 
année, Des soumissions ont aus- 
si été reçues pour l’embranche- 
ment de Battleford, et la compa- 
gnie demande maintenant des 
soumissions pour plusieurs autres 
embranchements,. 

L'année 1909 sera une anne 
remarquable pour la construction 


(Suite à la page 6) 


Vêtements et tout espèces 
d'articles d'habillements pour | 
hommes, au prix du gros du- 
rant la vente de Juin, 

| NE MANQUEZ PAS D'Y ASSISTER 


Wm SUGARMAN | 
| Ouest de la Banque du Commerce, 
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NOUVELLES 
DE L'ÉTRANGER 


FRANCE 


Tremblement de terre dans le 
Midi 

Marseille, 13, — Deux violen- 
tes secousses de tremblement de 
terre ont été ressenties, durant lo 
nuit du 11 au 12 juin, dans la ré 
gion de la Riviera. 

Les dommages ont été grands 
dans certains villages. On rap- 
porte qu’à Lambes, de nombreu- 
ses maisons ont été endommagé®s 
et que 8 personnes ont été tuées. 

Une fabrique de macaroni à 
Aix a été complètement détruite. 
À Cannes et à Perpignan, les se- 
cousses ont été ressenties, mais 
il n'en est résulté aucun domma- 
ge; les mêmes rapports parvien- 
nent de Cette et de Béziers. 

À Toulon et à Marseille, les 
secousses ont été violentes et ont 
eu pour conséquence de jeter tout 


+ 


une population effrayée dans les, 


jardins publics. 

Quelques dégats ont eu lieu 
dans l’Avenue Vauban à Toulon. 

Les lampes électriques dans les 
rues ont été éteintes. 

Paris, 14. — Deux nouvelles 
secousses de tremblement de terre 
se sant fait sentir dans le midi 
de la France, principalement sui- 
ant une direction allant de la 
Loire à la Rivièra. 

À Bergenon, les cloches de l’&- 
glise out sonné violemment et 
l'euu dans les puits et dans les 
citernes à été agitée. 

Cette partie du pays avait été 
déjà le théâtre d’un phénomène 
sismique, analogue à celui qui 
viunt de se produire, en 1887. 


Un service régulier aérien 


Paris. — La Ligue Aérienne 
Française à terminé les plans 
d'une ligne de ballons dirigeables 
poür relier Paris à Nancy, Lyon, 
Pau et Rouen. (Cinq dirigeables 
seront employés à ce service. 
Leur longueur sera de 60 à 89 
mètres. Deux auront une capi- 
cité de 3,500 mètres cubes, un 
de 5,000, et les deux autres le 
7,000 mètres cubes. Tous seront 
capables d’une vitesse de 50 kilo- 
mètres (31 milles) à l’heure. 

Un des dirigeables qui a été 
nommé ‘‘Ville-Nancy,'' est déjà 
construit, et la ligne Paris-Nan- 
ey, qui fera un service quotidien 
quand le temps sera beau, sera 
inaugurée en septembre prochain. 
Des arrêts seront faits à Meaux et 
à Reims. 

M. JIlenri Deutsch, de 14 
Meurthe, qui a donné le prix de 
F20,000 que Santos Dumont « 
gagné en faisant Je tour de la 
tour Eiffel ,en 1900, et plusieurs 
autres enthousiastes de l’aéronan- 
tique, ont souscrit des sommes 
considérables pour aider au pro- 
jet. Le gouvernement a souscrit 
aussi généreusement, son but 
étant d'avoir à sa disposition une 
flotte aérienne pratique eu cas de 
guerre. 
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ITALIE 
Les Garibaldiens 


Rome. — Il y a encore en Ita- 
lie une dizaine de mille hommes 
qui ont combattu sous Garibaldi, 
dans ses fameuses campagnes. 
Tous sont âgés de plus de soix- 
ante ans. Un effort a été fait par 
des hommes influents pour ams- 
ner le gouvernement à leur don- 
ner un franc par jour, afin ds 
les empêcher de mourir de faim. 

Ou croit, dans les milieux offi- 
ciels italiens, qu’on ne pourrait 
rien faire pour des Garibaldiens 
sans en faire autant pou l’armée 
régulière. Cela n’est que juste, 
bien que les Garibaldiens aient 
beaucoup aidé l’armée régulière 
dans la campagne du Piémont. 

Le projet est combattu surtout 
par l’armée régulière, Il faudrait 
à peu près $250,000 pour mettre 
à exécution la proposition des 
Garibaldiens, et le gouvernemeut 
a refusé de faire quoi que ce soit. 
Sur ce, Ricciotti Garibaldi a in- 
vité tous les Garibaldiens, avec 
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leurs femmes et leurs enfants, à 
couvrir de crèpe, à titre de pro- 
testation, les innombrables monu- 
ments et inscriptions dans toute 
l'Italie en l'honneur de son père, 
et de les tenir ainsi sous leur toi- 
lette de deuil jusqu’à ce que le 
gouvernement se décide à agir. 
La proposition est généralement 
désapprouvée. 


ETATS-UNIS 
Mark Twain plagiaire 


New-York, 15. — Mark Twaia 
vient de publier un livre intitu- 
lé: ‘Shakespeare est-il mort’? 

Dans cet ouvrage, l’humo- 
riste américain essaie de prouver 
que Shakespeare n’a pas pu écrire 
les pièces qui lui sont attribuées, 
parce qu’il n’était pas avocat et 
que plusieurs de ces pièces décè- 
lent une profonde connaissance 
du droit. Pour appuyer sa thèse, 
il a cité en entier, au huitième 
chapitre de son livre, un chapi- 
tre entier d’un ouvrage publié 
par M. George G. Greenwood 
député de Londres au parlemer:i 
britannique, sans en donner cré- 
dit à l’auteur. 

Voici maintenant que les éd.- 
teurs londoniens de M. Greeu- 
wood, la John Lane Company, 
ont averti les éditeurs améri- 
cains de Mark Twain qu’ils ne 
permettront pas la vente de sou 
livre en Angleterre, s'ils ne pe: 
vent l'empêcher en Amérique. 

Dans une lettre écrite de Lou- 
dres, M. John Lane qualifie l’ac- 
te de Mark Twain de ‘‘larcin lit- 
téralre. 


L'insulte du professeur Jordan 

San Francisco. — L’ambassu- 
deur Jusserand, le maire Taylor 
et plus de 23,000 membres de la 
colonie française de San Fran- 
cisco qui asistaient hier soir à une 
réception en l'honneur de l'am- 
bassadeur et de Madame Jusse- 
rand, ont  protesté vigoureuse- 
ment contre l'ussertion faite par 
le professeur David Starr Jor. 
dan, de l’uuiversité Leland Sta 1- 
ford, dans von récent discours au 
Bryn Mawr College, que la Fran. 
ce était en décadence. 

Une dérèche lve à l’assemblse 
par J. M. Pupus, président des 
Sociétés Frinçuses Unies, le fé- 
Hicitant de sa vrctestation contre 
les remariuvs de M. Jordan à 
‘té adressée au professeur Lucien 
Foulet, de Bryn Mawr. 

L'assemblée entière s'est levée 
quand on lui denanda d’enos- 
ser la dépêche, qui se lit comm 
suit : . 

“La colonie française de San 
Frencisco, réunie ce soir au nom: 
bre de 3,500 personnes, sous les 
plis protecteurs du drapeau étoilé 
et du tricolore, à l’occasion de la 
visite de l'ambassadeur de Fran- 
ce à San Francisco, adresse 
plus chaudes félicitations au pro- 
fesseur Lucien Foulet, qui «à 
protesté avec tant de dignité cou- 
tre les iusultes adressées à la ne- 
tion française.”? 


Ses 


NOUVELLES BREVES 


Des secousses sismiques ont été 
enregistrées, hier, à Washing- 
ton. Ces secousses ont dû se pro- 
duire dans le nord du Chili. 


Jusqu'aujourd’hui, le million. 
uaire Andrew Cernegie a fondé 
1,800 bibliothèques publiques, 
dont 83 au Canada, Ces biblio- 
thèques lui ont coûté $51,596,943. 


On célèbre, en Italie la cinqu- 
antième anniversaire de la libé- 
ation de la Lombardie, Les ar- 
mées italienne et française vain- 
quirent l’Autriche cejour Ià. 


Le gouvernement espagnol à 
décidé de -convertir en Monument 
National la célèbre cathédrale de 
Tolède. Cette cathédrale, qui me- 
nace de s'écrouler, sera réparée. 


Ta situation en Crète cause + 
l'inquiétude en Europe. 


(Suite à la page 6) 
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. + AVOCATS . . : 
BCRRAMI ANR IRON STRIN NE NRDN ARRETE 
LUCIEN DUBUC rT1.A. 
AVOCAT et NOTAIRE 
human 
Avocat de la Banque D'Hochelaga 
BUREAU : Norwood Block 
BDMONTON 


P, O. Box 1875, Tel. 138: 


E. B. Enwarps, K.C. 
Logis Maporr. B. A. B. C. L. 


EDWARDS & MADORE 
AVOCATS et NOTAIRES. 
du Barreau des provinces de 
Mamie. Ontario. Aibertr et Saskatchewan, 
{ Edmonton : Edifice Norwood. | 
\Morinville : Edifice Gouin. 
£alsphone : 555, 


Adr, Télégr. : “ Edwards-Kdmonton. 


B. T. BISHOP C. À. GRANT 


Bishop, Grant & Delavault 


E. E. DELAVAULT 


AVOCATS & NOTAIRES 


: 169 Jasper Est Téléphone 1912 
Bureaux Hearvis Gariépy & Lessard 


ARGENT A PRETER 
OMER ST-GERMAIN 


AVOCAT ET NOT IRE 
MORINVILLE, ALTA. 
Boite B. P. 20, Telephone 9 


G. A. LE REW, 


Notaire, etc. 
TERRES À VENDRE 


dans la fameuse paroisse de 


VFONDA, SASKATCHEWAX. 


H. W. Blapiock B.C.L. P.J. Bergeron. n.C.L 
BLAYLOCK & BERGERON 
AVOCATS ET NOTAIRES 


Calgary, -----.-....- Alberta. 


MEDECINS . Ë 
CC 
Dr R. B. WELLS 
Æiève des Hopitaux de Londres, Meu 
Fork et Chicago 
Spécialité pour les maladies des yeux 
des oreilles, du nez et de la gorge. 


Bureau : Edifice Norwood 
Heures de consultations : 10 am, à 1 pim, 
Zpemàägpm 7 pm, à 8pm. 
Examen des yeux pour choix de lu- 
nettes. 


2 s 


Dr. A. C. de L. HARWOOD 
DENTISTE 
Bureau : Bloc Credit Foncier 
coin ièine et Jasper 
Res.: 734 Bièine rue 
Téléphone, Bureau, 498 On parie français 


Dr J. P. McCormick, M.D.C.M. 


HOMEOPATHE 
Gradué du Collège Médical de Hohenmann et 
de l'hopital de Chicago en homeopathie, du 
Coliège Homeopathique des medecins et chirur- 
giensde Montrealet de l'Université de Kingeton 
én médecine. 
Bureaux : 110 AVE JASPER O0. Phone 2410 


MADAME MEADOWS 
Specialiste pour la vue 


131 Avenue Jasper Ouest 
Chambre 4, 2eetage 


EDMONTON 
Heures d'office : 9 à 6 hrs ; Same- 
di soir de 7 à 9 hrs. 


The Edmonton Nursing Home 8 
e 
e 


Situation splendide, avec point de vue 

superbe. Toutcontort.  Duvert pour 

bout travail a l'époque de la maternité. 

Conditions en s'adressant à lu 
SURINTENDANTE 

57 rue Stewart, EDMONTON 

200000000000000000009200008 


EL AREA A PEAR A EEE RTE 
Comptables et Gourtiers ; 
RSR ENTRÉE SEA CN CRISE STE RARES 


HALL & CO. 


Encanteurs et Marchands à 
Commission 
56 ave. McDougall sud 


Si vous avez quelque chose à vendre 
Téléphonez à 14414 


JW. Howard  J. Staunton A. W, Smith 


THE NAMAYO TRADING CO. 


Ventes et achats do marchandises 
ENCANTEURS 


Machines a Coudre, Instruments de Musique. 
eic. 
Salles de venteet d'encan 889-391 A ve. Namavo 
Vente le sarmedf à : heures p.m. 


0000 r-5:6000000080000000008 


e e 
# ECURIES IMPERIALES © 
e sanuiae à . e 
+ Service Jour et nuit e 
- TEL. 1505 F4 
$ L.J.A.Lambert 620, 5erue % 
Soc coccccsocecevcsccoc000 


W. A. Léonard J. M. Heary 
Téléphone 1528 622 Première rue 
WESTERN CARTAGE CO. 
Transport de meubles, pianos, coffres. 
forts et marchandises de toutes sortes 
par des hommes compétents et responsa- 
bles. Livraison à domicile de colis d'ex- 

press. 
RER 
REPARATIONS DE CHAUSSURES. 
F. Slime, “The Northampton House 
confection et réparation de bottines ot 
de souliers. 
36 avenue McDougall sud ,en face le 
Grand View Hotel. 
Tout ordre promptement exécuté. 
Travail de première classe fait sur 
commande; réparations difficiles et de 
chaussures de caoutchoux, une spécialité. 


LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI 17 JUIN, 1909. 


VUUVUGRCHUGHULLAAHUUR 
ARCHITECTES  * 5 PROFESSEURS  £ 


& 
DOPRARNORONANNANCEET GOTHATOLOODANBOUNEN 
E. C. Hopkins F.A.I.C. Q.A.A. R.A.A. 


LE “STUDIO D'ART." 
Architecte 


.630 Deuxième rue 
L int à l'huil ‘eau. 
Autrefois de Montréal et Québec egons en peinture à l'huile et à l'eau 
Eglises, Autels, Couvents, Ecoles. 


Peinture sur soie et satin 
Noir et blanc. -- Dessins mécaniques 
Edmond Wright 
Ingénieur de Structure 


Prix modérés. 
Couleurs et fournitures de peinture à 
Autrefois assistant architecte du diocèse 
de Leeds, Angleterre. 


ke) 


prix raisonnables. 


ee —— 


Office: 132 Avenue Jssper 
EDMONTON ;. + BUANDERIES . . 
A. M. CALDERON SNOW FLAKE LAUNDRY 
Architecte 


Tel, n6 
Vous pouvez laisser votre linge à 
l'Hutel Richelieu, notre vuoiture le 
prendra et le retournera, 


Fellow de linstitut dArohitecture du Canada 


Membre ue lAssootation d'Architectes 
d'Alberta 
342 Ave. Jasper Est Edmonton 


Expérience en Angleterre, aux Etate- 
Unis et dans Ontario 


= 


BOIS et CHARBON : 
RSR RER PEU MAR NME NOT AVE A 


Roland W. Lines, M.S.A.,F.S.1. 
Architecte Licencié pour Alberta 


CHARBON 


Le meilleur marché dans Edmonton 
3.50 


la tonne, an voyage 


GLOVER BAR COAL CO. Ltd. 
Office, 259 Jasper E 


Edifice de la Banque Molson 


57 Ave, Jasper Ouest Edmonton 


J. E. WIZE RAA. FA.I.C. 
Architecte 
Chambre 13, Edifice Wize 
934 Ave. Jasper Oucst Edmonton 


BARNES & GIBBS 


Architectes licenciés 


R. Percy Barnes, F.A.I.C. A.A.A. 
C. Lionel Gibbs, MLS.4., A A.A. 


Tel, 1361 


PHONE 1453 


141, Ave Jusper, Edmonton 


JAMES HENDERSON 


Membre de l'Institut Royal des 
Architectes Britanniques 


C. M. BURK 
PHOTOGRAPHE 


308, Avenue Jasper Est 
Vis-à-vis l'Ave. Queen 


Architecte licencié pour l'Alberta 
42 Ave Jasper Ouest, Crystall Block 


; . INGENIEURS : 


LES Etes 5” 


ML COTE, D.LS. CE. F. B. SMITH, B.Sc. C.&M.E, P togra 
COTE & SMITH RER EANCRER PSN PP SRE RENE SEE TRES 
PER AVENUE, EAS 


Arpenteurs de terrains, emplacement de villes, limites À bois 
et mines. Estimations fournies sur le rendement et 
la qualité du charbon 


Tiroir 1807 Office : Cristall BIk, 
Phones 1560 & 1279 EDMONTON, ALTA. 


KIMPE & HEATHCOTT, 
ARPENTEURS et iINGENIEURS CIVILS 
113 Ave Jasper 
Tel. 127 
Boîte B. P. 11437 
Edifice — CRÉDIT-FONUIER 


156 JAS 


CRETE 


ne me ren ve 


SUPERBE PIANO ‘NEW 
ART BELL * à vendre, n'a ja- 
meis £ervi, occasion exception- 
nelle pour une vente rapide, 
| Pris envoyé sur demande faite 

au ‘‘Courrier de l'Ouest,” 654 
Deuxième rue, Edmonton. Paie- 
ment facile sur désir. 


# 
“ PHARMACIES 
FRA ARR RE BI SRE UE 


Pharmacie 
Laval 


130, Ave JASPER 
EDMONTON 


EE DE PRE OR RE EEE 


POUR VOS 
BONBONS VOS 
PEA NUTS GRILLES 


essayez 


HARTLEYS 


coin de l'ave Jasper et Dèe 
325, JASPER EST 
Phone 2132 


$1" et $2° par semaine 


vous permettront d'acheter un bon or- 
gue sonore fait par Les meilleurs cons- 
tructeurs, {Doherts, Thomas, Karn, Do. 
minion, Bell, etc.) En très bon état et 
à des prix variant depuis $55. 

Beauvoup de ces orgues ont été prises 
en partié de paiement sur des pianos 
Nordheimer, ét elles sont offertes main- 
tenant à des prix d'écoulement {moins 
que la moitié du prix original} pour 
faire de la place pour nos nouveaux ap- 
provisionnements. Gev. H. Sucklins 
Entrepôts 612 Deuxième rue. 


T. E. GAGNER 


PHARMACIEN 


D SORRRÉGGORERERGERS 
B SPORT £ 
EEE EELE CITES CT EREELFERTEEEP EN PRET TT PES 


The Edmonton Sporting Goods Depot 


Simpson & Von Haast 
Armes, munitions, et articles de sport. 
Fusils réparés. Les commandes ten- 
ant de Îia campagne reçoivent une 
attention spéciale. 

283 ave. Jasper est : : : 


Un Intérieur agréable 


I y a différentes manières d'épargner 
de lPargent, mais il n’en est pas de pré- 
férable à l’achat d'un piano où d'un or. 
gue fait par paiements mensuels. Au 
lieu que votre argent ne vous rapporte 
que 4 pre. dans une banque, vous ya- 
gnez au moins 100 pe. d'agrément 
dans votre intérieur ;et quel est le pla. 
coment au monde qui peut être comparé 


Edmonton 


DÉPORNMORNAENERENEERIAERTI AU plaisir que cause la possession et 
& & [l'usage d'un instrument musical dans 
# . ..  MOBES . . & lietre maison. 

ki] Allez parler de cela avec Geo. H. 


« 
VOUHUGOOUNERGUUEUOHUUQ 
Modes d'été 


.Nous venons de recevoir un amortiment con- 
siderable du chapeaux des Imudeles amrricnin- 
le plus recente, Nous avons également Les 


Suckling (37 années d'expérience dans 
le commerce de musiquet. 612 Deuxième 
rue. 


Dans un nouveau pays 


dernieres, nouveautes dans tous nos autres 

rayons. rix reduit -ur tous nos chapeaux, : Lot 

Plus de Su de inarchandises doivent etre On croit généralement que chaque 
vendue, avant le premier avut prochain aufpiano est un instrument musical. Ceci 


TORONTO MILLINERY STORE à cute des 
magasins de Ia Haie d'Hudson, 13 avenue 
Jasper Que-t. Mme €. FERRIER 


THE FASHION, 277 ave. Jasper est 


annonce une petite surprise 


Les chapeaux los plus élégants, les mati- 
nées les plus coquettes, les corsets P.C les plus 
hygièniques, les jupes les plus distinguces, tout 
cela 80 vend avec un grand rabais, Les dames 
et les demoiselles sont cordialement invitéen 
de profiter de cet énorme aacrilce. 


H,. À. CLEGG, 


ENCADREUR ET ROURREUR 


st cependant loin d'être exact, Presque 
tous Les pianos modernes sont solides, 
mais beaucoup d'entre eux ne sont que 
de vulraires caisses au point de sue du 
ton. [ls sont fariqués uniquement dans 
un but de commerce et sont yénérale 
ment vendus par des personnes qui ne 
savent distinguer une nole de musique 
d'une autre. 

Pourquoi ne pas vous procurer les 
meilleurs des pianos en achetant ceux 
des marques connues: Sleinway, Nord- 
heimer où Haines Bros. 

Catalogues envoyés sur demande par 
Geo. H. Suckling, agent général jour le 
Nord Ouest. Entrepôts 612 Deuxième 
rue. 


Occasions de Pianos 


De bons pianos d'occasion sont offerts 
par de bien connus fabricants et pleine. 
ment garantis. Prix de S$255 à $350 par 
paiements de $5.00, $8.00 et 510.00 par 
mois. 

Détails et listes sur demande à M. Geo 
H. Suckling, entrepôts de pianos, 612 
Deuxième rue, Edmonton. 


617, deuxième rue—voisin du patinoir 
EDMONTON 


LES CONTRACTEURS 
Font nos prix pour nos matériaux de 
construction 
Oiment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc. 


Gorman, Clancey & Grmdley 
Edmonton : : Calgary : : Nelson 


neue dune 
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Hotels et Restaurants 
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EUROPÉEN 
ni XX % 
Chambres avec Bains 
Prix de 81,00 à $3.00 par Jour 
EH OH & 
CAFE OUVERT JOUR ET NUIT 
Lunch pour les hommes d’affaires 


de midi à 3 heures 
Prix 50 cents 


KR # M 
Chaque dimanche 
DINER SPECIAL 


de 5 heures 30 à 9 heures 
Prix 75 cents 


PLAN 


Proprietaires : 


A. YORK et C. J. ROBERT 
; Geranti:C.J.ROBERT Tel. 1331 @ 


Jj, N, Pomerleau, Prop 
KE K % 
Pension : $1.50 et 
Pension à la semaine : 
E & M 


PRIX MODERES 


82 
S 


11 
ar 
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QUEEN'S HOTEL 
Ave. Jasper est 
L'hotel le plus ancien et le mieux 
connu d'Edmonton 
Quartiers généraux des Canadiens- 
français 


B. HETU, propriétaire Tel. 16:6 


CAFE PARISIEN 
Changement de propriétaire 
P. BORLE. 

Comme par le passé le Café Parisien 
continuera à donner à sa clientèle la sa- 
tisiaction la plus complète. 

246 Avenue Jasper Ouest {en face du 
Fhéâtre Dominion:. 


Larue & Picard 


ont maintenant leur bureau au 


No. 248 Âve Jasper 
Chambre No. À. 


Téléphones : 
Office, 1816 
Résidence, 1798 


I Éininistere de. travaux publics recevri 
À jusqu'a 44% pin. jeudi 15 juillet 1994, des 
soumissions pour fontpir le charbon necessaire 
anx divera #ditice. publics appartenant au 
éoiuerneinent telerai, dans tous le LDominion: 
le-quelie- des ront otre cachetees, adressées au 
Soussigne, ut porter -ur Jeur enveloppe. en sus 
de ladresse, ,es mots; "Souiuission pour In 
tourniture du charbon aux edifice- publie. du 
gouvernement fedrral dans le Dominion.” 

On peut se procurer des imprimé. compre- 
hant le devis ét le formule de soumission eu 
s'adressant à ce iministere, 

Les suuimissions devront être libellees sur les 
itiprimés que le ministère fournit à cette fin 
et devront porter la signature des sounmi-sion- 
Daires. 

Un cheque equal a dix pour cent {lu p.c.) du 
montant dela soumission. a l'ordre de l'hono- 
table ministre des travaux publics et accepte 
par une banque & charte, devra accompagner 
chaque somi-sion (e chéque sera contisque 
1 Fentreprenour dont la soumission aura vté 
arreptee refu-e de Signer le contrat d'entre- 
prise ou d'executé pas ttépralement ve contrat, 

Les cheqnes dont on aura arcompagne les 
souinissions qui n'auront pas été acvéptees 
sernnt remis, 

Le mivisteie ne s'unsxage à accepter nila plus 
basse nj aucune des <oumissione, 

Par urdre, 
NAPOLEON TESSIER. 
Secretaire. 
Ministere des Travaux publics, 
tifawa, 4 juin 1H 

NB. -Le minstere ne reconnaitra aucune 
note pour it publieation de l'avis ci-dessus 
lotsqni it n'unra pas cXpressement autorise vette 
publication. 


AVIS 


WYOMING CONSOLIDATED 
ASBESTOS COMPANY STOCK 

Un des nuivens les plus surs de 
faire de l'argent dans un avenir 
rapproché. Prix actuel 14 cts la 
part, 

Un montent limité d'actions à 
été prélevé et sera vendu à raison 
de 1 ets la part. ‘ 

à cts comptant, les autres 5 
cents devant être payés sur les 
dividendes. 

Ces actions seront à 20 ets pas 
plus tard que le ler août. 

El y aura un gros dividende de 
pavé, la compagnie s'attend à 
puver £u moins 20 cents. 

Agissez promptement. 

Souvenez-vous qu'il n'y en à: 
qu'un nombre limité à être ven- 


du à ces prix. 


Pour plus amples informations 


écrire de suite à John T. Armata- 
ze, 164 Donald Street, ou passer 
à son bureau, 210 Avenue Jasper 
Est, Edmonton. 
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(Suite) 


gris, avec à la taille, aux han- 
ches ce balancement souple, gra- 


Le mail-coach tout attelé sortit| cieux, que donne à certaines le 


des écuries, monté par des hom-| mouvement des 


mes vêtus et coiffés de gris, l’un 
menant, d’autres debout sur les 
marche-pieds de derrière. 
Le coach s'arrêta au perron. 
‘Ma nièce... où donc est ma 
nièce?.., demanda Mme d’A- 
blon. 


—Chère madame, ne vous tour- 
mentez pas, ce matin elle mar- 
chait avec M. Réval, ce soir elle 
pédale avec M. de Précourt, ré- 
pondit Mme Davenet. 

—Oh! que cela me déplaît!” 
gémit Mme d’'Ablon. 

Et, tout en se hissant pénible. 
ment à ce qu’elle appelait ‘* ces 
hauteurs vertigineuses,”” elle cal- 
cula mentalement que, devant 
rester à Biarritz quinze jours en- 
core, quinze jours encore ces li- 
bertés d’allure lui déplairaient. 

La voiture sortit avec solennité 
de la cour d'honneur, la trompe 
sonnant, les chaînettes rendant uu 
joli bruit d'acier secoué, les che- 
vaux, quatre bai-brun de belle al- 
lure, frappant de leur trot caden- 
cé les allées sablées. 

Sur la grand'route 
rent le train. 

Paul Triat menait, absorbé, ré- 
pondant à peine aux exclamations 
enthousiastes de Mme d’Ablon: 

‘Mon Dieu! monsieur, comme 
c'est beau... comme c'est exquis 
de fendre l’air à cette hauteur. 
mais vraiment êtes-vous bien mai- 
tre de vos chevaux?... Oui! je 
le sais, vous allez me répondre: 
‘‘Une main de fer dans un gant 
de velours!...”’ Je n'en doute 
pas, cher monsieur, je n’en doute 
pas!...” 

Et le coach, impeccable dans sa 
forme anglaise, avec son train 
jaune souffre et sa caisse bleu 
foncé, aux panneaux bleu gris 
pâle sur lesquels était jeté hardi- 
ment en rouge vif le nom: ‘‘ The 
rocker'', avançait, frôlant de son 
chargement d’ombrelles claires 
les branches de pins, roulant bien 
sur la route bordée de tamaris, 
sablée de jaune et de débris de 
coquillages, douce et moelleuse 
comme du velours. Le général 
criait avec enthousiasme : 

‘Avec leur feut!... feut!... 
leur æffreuse odeur de lampe fu- 
meuse, croyez-vous que les auto- 
mobiles donneront jamais cet eu- 
semble parfait de goût et d'élé- 
gance?...” 

A l'arrière Mme Davenet parlait 
avec volubilité à Nancy; mais si 
bas que le *‘ guard”’ seul pouvait 
l'entendre quand ïl ne sonnait 
pas de la trompe. 

La jeune fille écoutait, un 
point de vermillon tachait ses 
joues ordinairement pâles; un pli 
dédaigneux à la lèvre, elle dit 
enfin ! 

‘Vous êtes sévère, ma tante, 
sévère et dure! 


ils pressè- 


—Et vous, ma chère, viu: îtes 
Jeune... trop j-une, voilà ce que 


cela prouve! 
—Mais quel intérêt 


VERS 


aurait-il, 


... Je suis rivhe, Ghisiine ne 
l'est pas? 

—Ma chère, quelqu'un a dit: 
‘Le coeur a des raisons que ‘a 
raison ne connaît pas...’’: ne 
m'en demandez pas davantage. .”’ 

Nancy, qui savait de quelle 
puissance fascinatrice est l'argent 
répéta tout angoissée : 

‘Pourtant quel intérêt aurait- 
il?... quel intérêtP.. 

—Vous n'admettez que ce mo- 
bile l'intérêt! Voilà qui vous 
prouve qu’il y en a d’autres... 

—Ne suis-je pas aussi jolie que 
Ghislaine ?... 


—Qui sait si M. de Précourt est|se cramponner à tout, à n’importe 


de cet avis...? 
—-Puis peut-être 
sant (Ghislaine, il n'aurait pas, 


comme en m'épousant, l'humilia-| vous allez me dire alors... et je 
tion de ni tout devoir... il alsais aussi qu'elle vous adore... 


tant de délicatesse! 
-—{'est possible! 


ha U tél ne Lure PAL RS 
—Ah! le pauvre papa ne saura que vÜus 


Jamais combien par tout son tra- 
vail il est arrivé à me faire mal- 
heureuse. ”’ 

Mme Davenet souriait perfide- 


ment. 


Le coach roulait toujours. 

Bertrand s'était refusé à venir. 
Cependant vers la Barre le tan- 
Elle, svelte, bien 


qu'en épou- {d’une halcine : 


pédales. Lui, 
grand, mince, portant élégam- 
ment la culotte bouffante, le bas 
de laine, le veston flottant sur la 
chemise molle, et la casquette de 
drap basse sur les yeux. 

Penchée sur le guidon, Ghis- 
laine suivait le mouvement im- 
primé par son compagnon et s'a- 
bandonnait à cette course, étour- 
die, grisée par le vent fouettant 
ferme au visage. 

Derrière elle Luc forçait de vi- 
tesse; mais vers quelle fin, quel 
but, cette course vertigineuse ? 

Ils arrivèrent. 

Ralentissant à peine, au même 
ivment, ils mirent pied à terre. 

‘Vous montez à merveille !... 
dit Luc. 

Tous deux se regardèrent, sur- 
pris de s’apercevoir que ces paro- 
les si simples, en leur politesse 
banale, tombaient entre eux com- 
me des intruses. Ghislaine en 
resta songeuse, génée. 

Nerveusement, la voix 
gée, Luc reprit aussitôt: 

‘Ce serait le bonheur de tra- 
verser ainsi la vie avec vous!.." 

Elle répondit, s’efforçant de 
ressaisir sa belle humeur gamine: 

“J'aimerais mieux moins de vi- 
tesse, si vous permettiez!...” 

IH la regarda et murmutra sé- 
chement : 

‘* Vous êtes heureuse de pou- 
voir rire de tout!” 

Et subitement il s’engagea sur 
là passerelle du sémaphore, elle 
le suivit. Tous deux  allèrent 
s'accouder su bout de l'estacad 
qui s'avance vers l'Océan. 

Dans une immense tache de 
pourpre, le soleil, voilé de va- 
peurs légères, descendait sans 


LE] 


chan. 


ravon, tel qu'une lune énorme 
et rouge. Quelques nuages, à 


formes de lézards immenses, 5e 
jouaient presque noirs sur ce fond 
étincelant que coupait plus bas, 
d'une barre nette et dure, l'Océan 
d'un bleu sombre. 

À gauche c'était Biarritz. Très 
loin, entrevue comme en songe, 
la côte d'Espagne. Plus près le 
phsre semblait quelque gigau- 
tesque obélisque de granit, rosé 
par le soleil, puis c'était le sable. 

A droite les passes bouillon- 
nantes, en perpétuelle révolte, 
dans cette Jutte incessante du pe- 
tit contre le grand, et au delà du 
sable... 

Du sable d’or sur lequel, com. 
me un jouet brisé par quelque 
terrible colère, était jetée, enfou- 
cée, toute noire, la coque d’un 
grand navire. A certains jours 
le flot irrité revenait encore mor- 
dre, arracher quelques débris à 
l'épave, puis les semant il s’éloi- 
gnait, mais pour revenir encore, 
toujours implacablement destruc- 
teur dans ses rancunes. 

Contre l’estacade grinçait une 
chaîne retenant une barque dont 
le bois mouillé frappait sourde- 
ment en fcisint jaillir un peu d'é- 
cume, d'autre bois mouillé. 

Ghislaine  regarduit fisement 
devant elle, attendant lhaletante, 
elle ne savait quoi... 

‘* Devinez-vous pourquoi je vous 
ai priée de m'accompagner?.... 
dit, près d'elle. cette voix qui 
toujours Ja faisait tressaillir. 

—Non... 

—Je veux vous demander con- 
seil... il faut... il faut que je 
vous parle de quelqu'un... de... 
de... Nancy...” 

Il fit un mouvement, se tourna 
vers Ghislaine comme s’il allait 
parler, puis il hésita..…. 
© Alors subitement, avee la hâte 
épouvantée que met le naufragé à 
tout 


quai, la jeune fille lança 


“De Naney?... je seis ce que 


que vous avez travaillé cet hiver, 
ce printemps, à vous faire adorer, 
suvaillez encore, que 
Vous avez réussi... Elle vous 
adore!... elle vous attend!...…. 
elle ne tient à sa richesse que 
pour faire votre avenir splendide, 
magnifique... et vous hésitez?” 


Elle parlait d'hésitation. Qui 
lui avait dit? Comment savait. 


elle? Il n’y prit point garde et 
Jeta, lui aussi, la voix brève: 


“Oui, j'hésite... j'hésite, 


CAateaux de Cartes 


parce que subitement quelque 
chose en moi s’est éveillé qui m'a 
montré la vie tout autre... par- 
ce que j'ai senti mon coeur prr- 
ler, ordonner, vouloir, et que c’est 
vous qu'il veut... vous!... Que 
la richesse m’apparaît comme un 
écrin splendide, mais vide sans 
vous!... La richesse?.., je la 
voudrais à moi.. pour vous l'of- 
frir... je voudrais tout posséder 
pour que vous me devi:z tout. 
Ghislaine... parce que je vous 
aime!... Je vous aime à eu per- 
dre Ja tête!... Je vous aime assez 
pour devenir tout autre que je 
suis, pour ne plus rien voir de ce 
que j'ai vu jusqu'aujourd’hui, ne 
plus rien comprendre comme je 
l'ai compris...”? 

Appuyée à la balustrade, Ghis- 
laine l'écoutait parler.... Ah! 
cette voix, cette chère voix!... 
Et elle s'était retournée vers lui 
et regardait avidement ces yeux, 
ces chers yeux. Il parlait, elle ne 
l’interrompait pas... pourquoi 
l'interrompre ? 

Mais brusquement elle se dres- 
sa, joignit les mains, regarda au- 
tour d'elle: l’horizon... la mer.. 
le soleil... pour ne jamais rien 
oublier de cette minute enivrante 
qui, finissant, allait faire de son 
coeur ce que l'océan avait fait du 
beau navire, une coque vide, dé- 
mâtlée, une épave, une épave?... 
Alurs que, voiles éployées, por- 
tant haut le pavillon du bonheur. 
il eût été si beau,-si doux... 

Ghislaine en eut une révolte et 
contre Luc. 

La voix dure, irritée, elle dit: 

‘‘Pourquui l'avez-vous fait vous 
aimer *.., 

—Parce que je ne savais pas:.. 
je ne croyais pas... 

—Vous ne saviez pas qu'en la 
courtisant, en vous faisant six 
mois durant éperdument, sédui- 
sant, vous vous feriez aimer ?..." 

Les yeux de Ghislaine, devenus 
presque noirs, étincelaient. 

‘Je ne vous connaissais pas... 

—Et aujourd’hui, parce que 
vous me connaissez, que vers Mmui 
vous porte un caprice, peut-être 
moins... entre votre coeur et l: 
sien, vous n'hésitez pas, c'est le 
sien... 

—-Je ne puis me soumettre. 

—Trop tard!...7 

—(‘'est impossible...” 

Le couch venait. La trompe 
l'annonçait, 

Ghislaine, rassemblant toute sa 
force en une dernière lutte, y met- 
tint tout son coeur, dût-elle Île 
briser, continua sourdement : 

“Vous vouliez la fortune... 
allez à elle!... Je ne suis pas as- 
sez riche pour vous épouser... ct 
le serais-je que, puisque Nancy 
vous aime... 

—Ghislaine!.. Mais vous m'ai- 
mez aussi... vous!” 

Alors, riant d'un rire forcé, 
presque convulsif, elle cria: 

‘Mais non, je ne vous aime pus! 

—Vous ne m'aimez pas?... fit- 
il &vec colère. Vous ne m'aimez 
pas...” 

Elle 
tête. 

“Quand nous causions.. quand 
Je croyais deviner... c'était un 
jeu alors ?...”? 

Incapable de répondre, elle eut 
un geste vague. 

Luc recula et son orgueil bles- 
sé, lui montrant aussitôt la folie 
qu'il avait fsilli faire, il murmura 
riant d'un mauvais rire: 

‘Je vous remercie de m'avoir 
averti à temps!..,?? 

Et le visage crispé de dépit, 
plus que de douleur peut-être, à 
grands pas raides, nerveux, il 
quitta la passerelle, 

Ghislaine demeura cramponnée 
ut peu à la balustrade, regar- 
dant l'eau verte avec l'idée que 
là, près de la barque, elle avait 
jeté quelque chose qu’elle ne re- 
trouverait jamais. 

Le coach était arrivé. 

Des pas venaient sur la pass:- 
relle, s’avançaient sur l’estrade, 
Ghislaine entendait le craque- 
ment du bois, sentait un léger 
balancement sous ses pieds, et cv. 
pendant elle ne bougeait pas. 

Une voix effrayée dit près 
d'elle : 

‘‘Ghislaime!... 
tu 297... 
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Ce sont les vêtements d’anjour- 
d'hui, pour l'homme d’aujour- 
d’hui. : 

En payant moins vous n’en 


66 Magic ,9 


assure un aliment pur 


aurez que moins. 


_ Si vous payez plus, c'est votre 
poche qui souffre. 7 


Permettez nous de prendre 
votre commande. 


Prix #12,00 à 530.00. 


Nous prenons tous les risques 
sur nous, s'il ne vous plaisent 


Un gouter toujours prêt 
et appétissant. 
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Tartes à la viande 
et saucisses roulées 


Crême à la glace, la meil- 
leure de toute la ville 


Peut étre obtenu chez : 


A. E. AÎTKEN 


140 Avenue Namayo 
EDMONTON 
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TROUVEES quatre bêtes à 
cornes sur la Section 4 Township 
55 rang 26. On pourra les ré- 

Jclamer: quart de section S. E., 
mêmes section, rang et town- 
ship. 


ur mem 


À. E. Hopkins 


Marchand de gros 
en vins et liqueurs. 

Attention spéciale 
aux commandes pour 
maisons priveés. 
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127 Ave. Jasper Est, Edmonton 
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- COURS SPECIAUX pou: jes 
personnes commençant à appren- 
dre l'anglais. 

Dans le jour ou la soirée. 

Pour plus amples renseigne- 
ments s’adresser à 

M. 3. J, LEBLANC, 
-Instituteur à l'Ecole Sé- 
parée ou 549 Septième rue. 


Sympathie de femme 


Etes-vous découragée? La note de votre doc- 
rest-elle un lourd fardonu ? Vos souffr ance 
sont-elles grandes? Tout cela signifo que vous |. 
êtes une femme délicate. J'ai été découragés 
moiintme:; mais j'ainppris comment mo guérir. 
Je désire soulager votre souffrance. Pourquoi 
no pus mettre un tarme à vos douleurs ct arrêter 
la note du docteur. Je puis faire cela pour vous 
si vous voulez me prêter votre concours. 

Tout ce quo vous avez à faire est de m'écrire 
pour demander une boite d'échantillon gratuit 
de mon remède, Cette boite vous guérira sans 
doute. Pourquoi ne ferait-elle pas pour vous ce 
qu'elle a fait pour d'autres, Si cela était je sorais 
heureux et vous mémé seriez guérie pour 2 cts. 
te coût d'un timbre poste, os lettres seront 
tenues confidentielles Ecrivez auiourd'hui 
pour mon traitement gratuit, 

My 18, EH, CURRAH, Windsor, Ontario. 


Byron-May Co. Ltd. 


623 Premiere rue, 


Pour votre papier à lettre, en 
têtes de comptes, enveloppes, et 
tout autres ouvrages d’imprime 
rie, adressez-vous au 
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CHRONIQUE 


Beaucoup de gens oublient 
qu’ils ont été petits. Ne jugeant 
qu’à leur seul point de vue ac- 
tuel, ils retranchent sévèrement 
à l'enfance ce qui peut-être a fait 
le charme de la leur. 

Dernièrement, j’entendais une 
trop sage maman se vanter de 
n'avoir jamais mis entre les 
mains de ses enfants des contes de 
fées, et de ne jamais avoir permis 
qu’on leur ‘‘hourrât la cervelle 
de ces niaiseries.”? 

Elle avait un principe: c’était 
de ne dire à ses enfants que la 
vérité. Le principe est excellent, 
mais se baser sur lui pour inter- 
dire aux petits toutes les histoi- 
res et les fantaisies charmantes et 
irréelles qu’ils savent d’avance 
être des contes, c’est sûrement 
faire. une erreur et aujourd’hui, 
comme ce jour-là, je proteste en 
faveur des pauvres petits à qui 
on n’enseigne que des leçons de 
choses ! 

Un enfant n’a pas joui de son 
enfance, qui ne retrouve pas au 
fond de ses souvenirs celui de ‘a 
grande cuisine où, entre chien et 
loup, grimpé sur les genoux de 
sa vieille bonne, il écoutait tout 
frémissant, le conte qui lui ou- 
vrait des horizons merveilleux, et 
lui remplissait le: yeus d'éblours- 
sements et de visions. O gens sa- 
ges, ne vous Souvenez-vous plus 
d’avoir été petits? D’avoir dé- 
testé le ‘toujours pareil,” d’avoir 


brocanter leurs jouets et d'en ti- 
rer de l'argent, laissez-les acqué- 
rir le culte de la nature en ap- 
prenant à connaître son âme et 
sa voix, et alors ils ne seront heu- 
reux qu’en plein vent, au bord 
des étangs où chaque libellule 
leur représente une petite fée, et 


{dans la prairie où la voix du ruis- 


seau leur chante tout doucement 
son histoire. 

‘Il était une fois...” Qui de 
vous n’éprouve pas une émotioi 
douce en entendant la formule 
magique qui nous a ouvert le 
champ d’or du rêve? 

Petits enfants nous voxlions 
entendre des contes; nous avons 
grandi, nous avons vieilli, nous 
avons souffert, et nous voulons 
encore des contes, comme nous 
cherchons à oublier, si peu que ce 
soit, la vie, tout unie, toute plate 
et si lassante parfois! Et avec 
quoi berçons-nous nos pauvres 
âmes fatiguées et  endolories? 
Vous ne voyez donc pas, gens rai- 
sonnebles que vous refusez à l’en- 
fant ce que, vous recherchez vous” 
mêmes pour sortir de vos ennuis. 

Formes illusoires, émotions fu- 
gitives, prestiges de l’art, pro- 
messes éternellement éludées qui 
trompent le désir, c’est pour de 
telles choses que vous oubliez, 
une heure du moins.—et c’est la 
meilleure-—la monotonie dont vous 
vous plaignez. Pourquoi ce ro- 
man qui vous fait prolonger vo- 
tre veillée, ce spectacle auquel 
vous courez le soir malgré les fa- 
tigues de la journée, D’où ce be- 
goin d'associer votre pensée à des 
songes, de pleurer sur des mal- 
heurs imaginaires, d’être le plai- 
sir et la souffrance! 

Qu'on l: blâme ou qu’on la 
loue, notre pauvre âme humaine 
est ainsi, nos mères nous l'ont 


A M. Alex M. 


La plaine ondule à peine. 
Une mare rôêvant au soleil 


Et quand parfois, la brise, 


La teinte en est si pure, et 
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le monde! Avant vous on a été 
sage et sensé, on était ce que 
vous ne voulez pas être, un peu 
poète, et on ne trouvait pas ridi- 
cules les petites échappées dans la 
fantaisie gracieuse du conte et de 
la légende. 
Laissez les petits entendre, avec 
les choses utiles, les choses ravis- 
santes; ces contes populaires qui 
vous ont charmés ne leur feront 
pas de mal. Transmis de femme 
à femme, ils ont bercé, l’une 
après l’autre, les générations dis- 
parues, ils ont empli de lueurs les 
yeux des enfants et donné des 
pensées aux jeunes filles. 
N'ayez pas d'inquiétude, leur 
enchantement ne dure guère! Le 
monde délicat, aérien, dés fées et 
des lutins, va s’évanouissant 
comme les châteaux de nuages 
s’écroulent et se fondent dans ls 
rougeurs des soirs, à mesure que 
le rayon qui cernait d’or leurs sil- 
houettes grises se retire et pâlit; 
à mesure que le rayon qui illu- 
mine l'imagination de l'enfant se 
retire et pâlit, il oublie les his- 
toires merveilleuses, mais ses 
yeux en gardent le reflet, et ses 
petites ailes qui n’ont pas été ro- 
gnées, sont toujours prêtes aux 
courtes envolées si nécessaires, 
hélas, aux pauvres mortels con- 
damnés à cheminer sur la terre. 
Laissez les petits rêver un peu, 
et ils apprendront à saisir ce que 
disent entre eux les grands ar. 
bres et ce que murmure le vent. 
Dans les lointains bleus, ils dé- 
couvriront des secrets qu'eux 
seuls ont deviné, et au lieu de 


saisi du réel qu’elle court après 


La Fans 


Une gemme chatoie , 


Et c’est entre deux plis du sol, sous le ciel elair, 
Avec léclat soudain d’un radieux éclair, 


qui flamboie. 


Elle a la vague courte, un flot .-uléen, 


un instant amusée, 


Ysouffle une tempête, aussitôt apaisée, 
Elle se donne un air méditerranéen. 


à ce point intense, 


Que le ciel, en entier, semble être concentré 
Dans ce brin d’infini, stagnant au creux du pré. 


Mais lorsqu'on l’aperçoit, miroitant à distance, 
On dirait, sous les feux d’un long rayon doré, 
D'un miroir que Psyché, dans l’herbe, eût égaré. 


Ph. M. 


transmise avide de 
mensonge. 

qu’elle rêve déjà; elle n’a rien 
des chimères... laïssez-là courir 
un peu après les papillons bleus, 
elle en gardera l'habitude, cela 
vaut mieux que de s'essouffler à 
poursuivre la gloire ou l’argent.. 
Les papillons au moins se laissent 
quelquefois attraper ! 

(Feuillets féminins) 


PETIT . COURRIER 


Ruban bieu. — J'ai reçu de 
tristes nouvelles au sujet de cette 
amie. Je sais que vous compati- 
rez à la peine très grande de no- 
tre compatriote, et cela ne lu 
sera même d'aucun adoucissement 
car je sais qu’elle ne peut nous 
lire en ce moment. 

Il serait préférable d'attendre, 
je crois, avant de parler de cette 
chose à la personne intéressée. 

Vos lettres seront toujours les 
très bienvenues, ma nouvelle 
amie, ÂAu revoir. 

Petite mienne. — On vous don- 
ne le pseudo de grand coeur, à 
condition que vous mettrez un 
grain de plomb dans cette petite 
tête qui me paraît bien légère. 

Serait-ce de la naïveté ou de Îa 
coquetterie P... N 

Soyez donc tranquille et ne 
vous accablez pas de remords 
inutilement; vous avez agi fort 
bien, Petite Mienne ne doit pas 
uniquement s’en rapporter à sa 
tête de linotte en ce qui concerne 
sa ligne de conduite, croyez moi. 

Les deux expressions étaient 
également correctes. Vous êtes 
beaucoup trop sévère pour vous- 
même, (Ces imperfections (?) ne 
détruisaient nullement le charme 
personnel de votre lettre. | 

Ecrivez-moi bientôt pour me 
dire si vous avez trouvé cette so- 
lution, | 


mineuse. 
rêve et delet amitié. 
Voyez, elle ne sait rien encore 


Bonnes amitiés. 
Mlle N.B.-fe ne connais pas de 


journaux s’occupant spécialement | Ë 
de cette chose; néanmoins je pen-|Ë 


se que permi les périodiques sui- 
vants vous 
trouver ce que vous cherchez. 


Le Petit Echo de la Broderie; |H 
La Broderie illustrée; L'art et la | 


femme. 

Adressez simplement: Paris 
(France), en demandant un nu- 
méro spécimen, 


Etincelle. — Ma chère Etia- 
celle ,merei du mot encore bien 
tremblé, mais qui dénote une 
amélioration dans votre santé. 

Laissez-vous soigner,  gâter 
cajoler; c’est un doux temps que 
celui de la convalescence, quand 


on est entouré de chaudes affec-|Ë 


tions. 

Vous pensez être de nouvea 
vaillante à cette époque? Je m'en 
réjouis pour vous. 

_ J'attends impatiemment d’au- 
tres nouvelles m'annonçant votre 
rétablissement complet. 


Sourire gris. — Si je m’inquiè- 
te de “‘Sourire”’ ? 

Non point, car je savais bien 
qu’un jour le silence étoufferait 
ce ‘‘Sourire”” qui veut être 
‘gris,’ et qui demeure ‘‘rose’”* 
en dépit de tout. 

Un nuage paraîtrait-il 
ment à l’horizon?... 


vrai- 


Papillon Blanc. — Plus je relis 
votre lettre, Papillon, plus je 
ressens ma peine grandir, et m'ô- 
ter tout moyen de vous gronder. 
Car il faudraït vous gronder; je 
suis absolument de l'avis de votre 
soeur; cet ennui est déraisonna- 
ble. 

Voulez-vous croire qu’il n’était 
nul’ besoin de vos phrases ensor- 
celleuses “pour me faire ‘‘toucher 
du doigt” les déchirements pro- 
duits par cette transplantation ? 

Croyez-vous avoir été la seule 
atteinte? et ne craignez-vous pas 
d'augmenter les peines peut- 
être plus cachées des chers vô- 
tres ? ... | 

Papillon, vous n’aviez pas son- 
gé à cela, n'est-ce-pas? Et cv 
sera suffisant pour vous faire 
horreur de cet égoïsme  incons- 
cient. 

Voici l’été, le soleil, le bon so. 
leil qui chauffe autant que là- 
bas... Vous vous laisserez guérir 
par ce grand médecin, n'est-il pas 
vrai? Sympathies bien vives. 


Giseline. — Chère complimen- 
teuse, je suis heureuse que de 
temps à autre l’un des chroni- 
ques vous plaisent p'us particuliè- 
rement.... 

J'ai bien reçu votre aimable 
carte. 

Je suis à la campagne actuei- 
lement et il en est résulté dans 
les premiers jours un désarrni 
complet dans me correspondance. 

Je compte sur l’enveloppe volu- 
A la semaine prochaine 


MAGALI. 
D 


Mort de l'Archevêque 
d'Ottawa. 


Sa Grandeur Mgr J.-Thomas 
Duhamel, archevêque d'Ottawa, 
est mort subitement à Casselman, 
paroisse de son diocèse, où il ve 
nait d'arriver pour sa visite pas- 
torale. 

Mgr Duhamel, depuis quelques 
mois svuffrail d’argice de pr. 
trine, mais il prenait un peu de 
mieux ces jours derniers. Avee 
une énergie extraordinaire, il 
persista À s'occuper personnelle- 
ment des nombreuses affaires du 
diocèse, malgré les instructions 
de son médecih, qui lui preseri- 
vait un repos absolu de trois à 
quatre mois. 

À son départ Mgr semblait ré- 
tabli et il déclara que le voyage, 

‘crait du bien. 

ftendu à Casselman, il officia 
à un salut, passa la soirée à cau- 
ser et se coucha à neuf heures et 
demie, une heure plus tard, M. 
le curé Touchette, de Casselman 


et le révérend M. Carrière, enten-|} 


dirent appeler au secours. Ils s« 
rendirent à la chambre du dis- 
tingué prélat qu’ils trouvèrent 
mourant, sans parole, bien qu’il 
eut son entière connaissance. 
Sur l'avis du médecin, les der- 


niers sacrements furent adminis-|} 


trés par M. Carrière, et Mgr Du- 
hamel succomha à 11.15 heures. 
C'est une des plus grandes fi- 
gures de l’épiscopat canadien qui 
disparaît avec Mgr Duhamel. 


Mer Duhamel était né à Con-| 


trecoeur, en 1841, et il fut nom- 
mé évêque d'Ottawa en 1874. [I] 
descend done dans Ex tombe à 68 
ans, après une carrière épiscopale 
qui à duré trente-cinq ans. 
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Nos de 


deux morceaux, pan- 


complets 
talon et veston, sont 
d'un choix qui permet 
à nos clients de satis- 
La 
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faire leurs goûts. 


de ces habits assure à 
l'acheteur, entière sa- 
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Et vous obtiendrez de grands avantages en 
insistant pour avoir la marque “ EDDY.” 


LES 


Vendus toujours et partout en Canada. 
Demandez les Allumettes de Eddy 
CÉFÉTETELEL EEE LT PEL EEE LEE ELLES 


ECC ANPITESSRIGOGOETELAHDE 
RRART ER CESR EAN EE) EN ES TRE ÉRNUED EREPES 


CET E LT D ÉLELE CL ELLELYS LLLEELE SES S CLEL 


EURE 4 » S E 4 L' er 
DRE RE NES 2 Æ st 0 


PLANTES DE 


Mettez-vous assis et écrivez-nou$ quels genres de 
plantes vous désirez et permettez-nous de remplir 
votre ordre, qui vous sera livré quand vous le désirez. 


Voici les meilleures variétés de fleurs à 25 cents 
la douzaine : 


Asters Pensées 
Lobélies PhIlox 
Marguerites Petunias 
Myosotis Roses 
Chrysantèmes Verveine 
Nasturces Zinma 


Choux 75 cents le cent Choux-fleurs $1.00 le cent 
Plants de tomates de & pouces $1.00 la douzaine 


Serres W. RAMSAY 


292 


‘Téléphone ! 


SR PC AE 


enr 


IMPERIAL BANK OF CANADA 


Capital payé, S6,000,000 Réserve, $5:000,000 
D.R.WILKIE, Président. Hon, R, IAFFRAY, Vice-Président 


Capitat autorisé, $10,000,000 
Bureau”principal, TORONTO, Ont, 


Agents en Franoe: Crédit Lyunnais; Angleterre: Lloyd's Bank, Bureau, rue Lombard, 
Ldres: New-York: Manhattan Bank: Minuoancolis: Etrst National Bank: St. Paul: 
Second National Bank; Chicago: First National Bank. Sucoursales À Manitobu, Alber- 
ta, Saskatchewan, Colombie Anglais, Québec et Vatario, 


Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tous les pays 
‘‘Bank Money Orders.'” aux prix suivants: 


85.00 et moins ee Sots. 

Audosaus de 5.00 et ne dépassant pas $10 - Gots, 
” “” + LL 20 - 10 ets 

30 - 1bots. 


0 0 LL LL 


Ces mandats sont PAYABLES AU PAIR à n'importe quel bureau de Banque incor 
porée du Canada 
DEPARTEMENT D'EPARGNES. Intérêt alloué eur les dépot, aux taux courants, et à partir de la data du dépot 


ee mt ant nat as mere 


O. R. F. KIRKPATRICK, Gérant 


. =  Succursale d'Edmonton 


Fondé en 1905 

Publié à Edmonton, Canada, 
du Courrier de l'Ouest, Limitée. 
ième rue, Tel. 1676. 


ABONNEMENTS :--Edmonton, 
par an; Canada, $1.00 par an; Etats-Unis, $1.50; Europe, $2.00. 
L'abonnement est invariablement payable d’avance. 

Toute irrégularité dans la réception du journal, doit être rap- 


portée au bureau. 
Les demandes de changement 
gnées de la somme de cinq cents -t 


sez toute communicetion au: Courrier 


Edmonton, Canada. 


JEUDI 


La “ Groix” de Montreal 
et le clerge de l'Ouest 


La ‘“‘Croix'”’, de Montréal, 
continue avec plus de persistance 
et d’acharnement que jamais une 
campagne effrenée contre l'Ouest 
canadien.  . 

M. Joseph Bégin--peut-être à 
court de sujets depuis que sa feuil- 
le paraît quotidiennement — ne 
cesse d’adjurer les Canadiens- 
français de Québec et des Etats- 
Unis de ne pas venir s'établir 
chez nous. 

Il emploie ,en outre, toute son 
éloquence à décider ceux qui 
sont établis ici à repartir. 


S'il était écouté — il est tou- 
jours à craindre qu’il le soit 
notre race, dans ces prairies, 


mourrait fatalement d’un man- 
que de renfort. 

Le Clergé, haut et bas, fran- 
çais jusqu’à présent, devrait être 


Le probleme francais de l'Ouest 


Un article de M. 


Ce n'est pas sans surprise que 
nous lisions récemment, dans un 
journal de France, ‘‘ L’'Econc- 
miste Français”, un article de 
M. Leroy Beaulieu, où celui-ci 
traite de la question de l’immi- 
gration des Canadiens-français 
dans l’Ouest. 

M. Leroy Beaulieu se révèle 
brusquement du parti de M. Jo- 
seph Bégin. 

Nous nous permettrons d’ail- 
leurs de citer l’un des passages 
les plus caractéristiques de sou 
étude : 

‘€ I] faut, certes, regreter, qu'il 
y a vingt-cinq ou trente ans, les 
('anadiens-français ne soient pas 
aller coloniser l'Ouest, dont la 
seule population était composée 
alors d’Indiens et de métis frau- 
ceis plutôt que de s’expatrier 
dans les villes industrielles de la 
Nouvelle-Angleterre, où plus 
d’un «à perdu sa nationalité. Ils 
auraient pu, alors, constituer au 
Manitoba et dans les régions voi- 
sines, une autre province de Qué- 
bec: lorsque la grande immigru- 
tion d'Europe et des Etats-Unis à 
commencé de se porter au Canada 


—ïil y a moins de dix ans—ellejune campagne électorale 


17 JUIN, 


Hebdomadaire 
par la Compagnie de Publication 
Bureaux et ateliers, 654 deux- 


livraison à domicile, $1.50 


d'adresse doivent être accompa- 
de l’ancienne adresse, Adres- 
de l'Ouest, Tiroir 650, 


1909. 


remplacé par un clergé anglaus 
et allemand; et les provinces ec- 
clésiastiques de St-Boniface et de 
Vancouver tomberaient forcément 
aux mains des Anglais. 

Ce fait accompli, quel serait le 
rôle des évêques de langue fran- 
çaise aux futurs Conciles pléniers 
du Canada? 


Nous prenons la respectueuse 
liberté d'attirer l'attention ües 
autorités religieuses de l'Ouest 


sur cet état de chose. 

Ja ‘Croix,’ de Montréal, est 
réçue, nous dit-on, dans presque 
tous les presbytères et maisons 
religieuses de l'Alberta et de’la 
Saskatchewan, et M. J. Bégin se 
vante de voir sa circulation aug- 
menter dans nos provinces. 

11 y a évidemment là une £no- 
mulie à faire disparaître. 


Leroy Beaulieu 


une source incontestablement en- 
tachée de partialité, est la seule 
ause qui a amené l’éminent ée2- 
nomiste à avancer une assertion 
semblable 

Prétendre que, même avec un 
courant immigrateur constant de 
colans de notre nationalité, nous 
ne purviendrions qu'à grand pei- 
ne, à constituer - quelques  ilots 
épars, où notre langue et nos 
moeurs se pempétueraient diffici- 
lement, c’est faire preuve d'une 
ignorance  impardonnable des 
conditions actuelles où se trou- 
ve notre nationalité dans ces 
prairies. 

C’est ignorer que nous avons, 
dans la seule province d’Alberta, 
constitué déjà deux comtés où 
nos compatriotes sont en majori- 
té. C'est ignorer que dans ces 
deux comtés aux élections der- 
pières, nos compatriotes ont nom- 
mé, pour Îles représenter au 
Parlement provincial, deux dépu- 
tés de notre nationalité, (‘est 
ignorer, qu’au moment où nous 


écrivous ces lignes, un  trois- 
ième  Canadien-frençuis,  candi- 
dat au parlement, poursuit 

victo- 


‘ aurait trouvé un bloc déjà puis-lrieuse dans un comté du Nord, 


sant de 2? ou 300,000 Canadiens-loù notre race est largement 


français, sinon davantage; elle 
aurait pu s'établir à côté, mais 
non l’entamer, et une provinre 
entièrement française aurait ainsi 
‘surgi dans l'Ouest comme dans 


l'Est. Aujourd’hui, :ïl est trop 
tard. Il n'est même plus guère 
souhaitable que les Canadieus- 
français se dirigent en grand 


nombre vers l'Ouest. Ils ne pour- 
raient que se perdre au milieu des 
populations anglaises, constituer 
tout au plus quelques îlots épars, 
uù leur langue et leurs moeurs 1e 
perpétueraient difficilement et où 
ils n’auraient guère d’influence.”? 

Voilà des paroles passablement 
étranges et dont l’absolutisme 
nous étonne, venant de la part 
d'un écrivain que l’on trouve gé- 
néralement mieux renseigné sur 
les questions d'économie sociale. 

L'article de M. Leroy Bezulieu 
contient des erreurs qu’il serait 
piquant de relever. 

Il est évident que la documen- 
tation, de cet article,: puisée à 


La marine anglaise et M. Asquith 


Le “Two Power Standard ” 


On sait ce que les hommes d’ E-| 


tat anglais entendent par la fa- 
meuse formule du . “Two power | 
Standard. 

Il s’agit du grand principe, 
maintenu par tous les chefs de 
cabinet qui sont passés au pouvoir 
et notamment par M. Balfour. 
d’après lequel la flotte anglaise 
doit : l’emporter de 10 pc. sur 


re- 
présentée. 

C’est ignorer que dans les deux 
provinces de l’Ouest, les lois ont 
été, par ordre du gouvernement, 
traduites en langue française... 

C’est ignorer, enfin, les centres 
populeux que nos compatriotes 
sont parvenus à fonder dans cent 
endroits des deux provinces de 
FOuest,—où ils ont organisé des 
écoles séparées où s’enseignent 
librement notre langue et notre 
religion,—et où, chaque jour, ar- 
rivent, grâce aux efforts zélés de 
vrais putriotes, de nombreuses re- 
crues de Québec et des Etats d2 
l'Est. 

Il est profondément regrettable 
de voir des écrivains, sans. nul 
doute, bien  intentionnés à l'é- 
gard de notre nationalité, traiter 
aussi légèrement un problème 
d'une telle importance. 

Les éconuistee en chambra 
peuvent raisonner jerfois. très 
juste, mais la 1ey'e n’est pas in- 
variable, 


n'importe quelle combinaison de 
deux flottes étrangères. 

Or, l'opposition, qui veut dis- 
créditer à tous prix la politique 
navale du gouvernement libéral, 
s’est avisé tout dernièremeni 
qu’en dépit d’une profession de 
foi de M. Asquith, en novembre 
dernier, dans laquelle le premier 
ministre reconnaissait : l’intangi- 
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bilité du “Two power Standard,” 
la marine des Etats-Unis n'était 
pas comprise dans ce culeul des 
forces navales étrangères. 

L'argument lui était fourni par 
une déclaration formelle de’ cet 
état de chose, faite, su nom du 
gouvernement, par le Premier 
Lord de l'Amirauté, M. McKen- 
na. . 

L'opposition nourissait le pro- 
jet, en soulevant cette question 
de mettre M. Asquith dans le di- 
lemne de désavouer son .ministr 
de la marine ou de reconnaître 
que le gouvernement libéral ne 
tenait pas compte de ses promes- 
ses. | 

La réponse, que M. Asquith fii 
à ce eoup droit, mériterait d'être 
citée tout entière, car elle fait en- 
visager le fameux principe de la 
force navale anglaise sous un 
ungle tout nouveau. 

M, Asquith s'est tout d’abord 
défendu de s'être jamais départi, 
en ses moindres actions, des {ra- 
ditions de défense navale :dop- 
tées et suivies par ses prédéces- 
seurs, ni des règles strictement 
imposées par l'administration en 
dehors de toute question de parti. 

Puis il a défini sa conception 
du principe du “Two power stan- 
dard’”: 

‘Personne ne peut prévoir l'a- 
venir, et on ne saurait se lier a- 
veuglement à une règle où à un 
principe, quel qu'il soit. Le but 
seu] -fmporte, et il est le même au 
coeur de tout Anglais. La Chaæm- 
bre est ununime à exiger que 'e 


pays soit au-dessus des hasards 
de toute coalition, grâce à une 
supériorité navale  inattaquable, 


qui nous donne la maîtrise cuu- 
plète de la mer, de façon à rendre 
impossible non seulement une in- 
“asion de la métropole, mais tou- 
te attaque contre la cohésion de 
l'empire et le commerce britanni- 
que. Pour ce faire, il faut ador- 
des mesures élastiques basées 
sur les variations de constructions 
ou «l'aimbitions navales des autres 
pays. (Cest à cela qu'il faut 
constamment veiller et rester prût 
à tous les sacrifices nécessaires. 
Lu force combinée de deux flot- 
tes hostiles ne saurait avoir la 
mème efficacité défensive ni a- 
gressive qu'une flotte homogène. 
I] faut tenir compte de tous les 
éléments. 
que ce principe ne saurait s'apphi 
quer qu'aux cuirassés, et 


tection du commerce de tout l'em-l 
pire. Lx première considérativn, 


tropole.” 


des conditions 
avant touf. 

“TE est clair que ls menuce 
d'une flotte est en raison directe 
de l'éloignement de sa, bare, et 
m ne saurut assimiler au point 
de vue de la défense de la mé- 
tropole nne flotte venant de trois 
cents milles à une autre ayant à 
veuir de milliers de milles, sans 
pessibilité de ravitaillement. 

‘Les Etats-Unis peuvent venir 
°u serond rang comme nombre 
d'unités, mais il est clair que 
comme efficacité d'agression, 
l’Allemagne, la France, et même 
l'Autriche sont plus redouti- 
bles.” | 

I} nous paraît que ces déclara- 
tions nettes ct franches sont une 
justification complète de la poli- 


géographiques 


tique navale du gouvernement 
Asquith, 
mate: ee de 


Lettre de l’abbe Berube 


Vonda, Sask., 11 juin 1909 
À mes compatriotes, 


Ce que peut être la province 
de Québec 


IV 


Nous l'avons dit et tous les es. 
prits pondérés de notre té et de 
l'autre l’admettent: en Canadu 
le peuple canadien-françuis reste- 
ra ce qu'il est; il formera ‘tou- 
jours un élément qui  résistera 
victorieusement à  l'absption, 
quelque soient ceux qui l’entre- 
prennent à son détriment, il s’y 
développera. 

Maintenant, quelle orientation 
conviendrait-il de lui donner pour 


qu'il arrige” plus sûrement ct 
plus complètement à ses desti- 


nées (uelques-uns ne vuient: 
de salut pour les Canadiens-fran- 
“ais que s'ils se cantonnent dans 
la province de Québec: d'autres 
pe craignent pas de les laisser se 
répandre librement dens les au- 
tres provinces canadiennes, puur- 
vu qu'ils s’y établissent en grou- 
pes serrés. 
Posons d’abord, si vous le vor 

lez. bien, quelques principes et 


En outre, il est cela: | 
nonf 


uux croiseurs chargés -de la pro- 


est la défense des eaux de la mé+ 


i 


Revenunt à la question des: 
Biats- Unis, M. Asquith expliqui 
comment 1] faut tenir compte 


notons certaines conelusions, ad 
mises par tous. 


1—1l est certain que la pro- 
vince de Québec, ou le Bas Ci- 
nada, où encore  l’incomparabls 
allée du St-Laurent, doit rester 
le centre et la base de notre na- 
tionalité comme elle en a été le 
berceau. Plus la province de 
Québec scra vivante, prospère et 
forte, plus le peuple canadien- 
français sera vivant et fort. Les 
rameaux épars dans les autres 
provinces doivent trouver en elle 
leur point d'appui, leur inspira- 
tion, leur modèle. 

2.-—Ta vocation des Canadiens- 
français est d’être agriculteurs. 
C'est en effet, parce qu'ils étaient 
déjà fixés au «ol qu’ils ont pu 
résister à la tourmente de la con- 
quèle et atx tentatives d’assima- 
lation qui la suivirent. Nos bra. 
ves et fortes familles des paroisses 
rurales sont comme le coeur d2 
notre nationalité, Ce sont elles 
qui ont fourni et fournissent en- 
core à l'Eglise et à l'Etat la plu- 
part des hommes distingués dont 


nous nous honorons à juste ti- 
tre. Donc la masse de notre peu- 


ple doit rester attachée à la terre. 

3.—T/'émigration des nôtres 
rux E, U. a été et est encore ur 
malheur national. Sans elle, 
notre développement et notre 
force, après 150 ans de domina- 
tion anglaise, seraient merveil- 
leux. Qu'on me permette de ré- 
péter ici ce que j'ai déjà constaté 
après tant d’autres. Ah! si nous 
avions:en Canada le million et 
demi ou les deux millions des 
nôtres qui sont dispersés dans les 
différents états de l'Union amé- 
ricaine! Que ce serait beau! 
Notre position serait inattaqua- 
ble, car nous serions forts dans 
toutes et chacune des provinces 
canadiennes. Nous serions la 
majorité absolue ou peu s’en fau. 
Tandis que, quelque soient les 
Cestinées des Tranco-américains, 
îls sont bel et bien perdus pour le 
Canada. Chaque famille qui pas 


IL Y À DE L'ARGENT POUR VOUS 


se de l’autre côté, nous affaiblit 
d'autant, Or, la migration des 
nôtres vers la grande république 
est-elle arrêtée! Il paraît que 
non, .I’an dernier, d’après une 
note que je trouve dens “‘l’Action 
Sociale’, du 29 mai dernier, 58, 
268 Canadiens ont ‘traversé la 
frontière. Combien: de Cana- 
diens-français dans ce nombre”? 
Les statistiques ne le disent pas, 
et l’écrivain du journal sus-cité, 
M. Georges Pelletier, si je ne me 
trompe, il ne le dit pas non plus. 
Mais il est permis de supposer 
qu'ils y. étaient pour une bonnet 
partie. Lors de mon dernier 
voyage à travers des Œtats de 
l'Est, j'ai vu descendre à Tewis- 
ton, Aubun, Augusta, Beddeford, 
Me., ainsi. qu’à Lawrence, Mass, 
et Manchester, N. H., plusieurs 
familles très nombreuses venant 
des provinces rurales de la Pro- 
vince de Québec. 

4.11 y a un surplus considé- 
able de population dans toutes 
nos vieilles paroisses canadiennes 
françaises. - 

Durant les 25 ou 30 années der- 
nières qu'est deveñu ce surplus? 
où devrait-il être dirigé? Je le 
dirai plus loin. Voilà autant de 
points sur lesquels nous sommes 
tous d'accord. 

MM. O. Héroux, Tardivel ct 
Jos, Bégin eux-mêmes n’y con- 
trediront pas. 

Ceci posé, quelle ligne de con- 
duite devrion$-nous tenir pour 
enrayer efficacement l’émigr:. 
tion des nôtres aux Etats-Unis, 
en rapatrier autant que possible 
et établir le plus grand nomhre 
sur le sol canadien? Laissez-moi 
proposer une solution, qui sans 
être absolument neuve, n'a pas 
encore été, que je sache, envisa- 
gée de front. 


1.—Faisons de la Province de 
Québec un pays manufacturier. 
Pourquoi ? 
ce que la zone de ter'e 


arable, y étant limitée, tous n’y 


AT 


trouveront pas 
profitable. 
b.—Le Créateur l'a merveilleu- 
sement douée pour cette fin. Y- 
a-t-il sous le soleil un pays pos- 
sédant plus de pouvoirs d’eau, d: 
matière première et de facilités 
d'écoulement? Les innombrables 
affluents du St-Jauret, la fleu- 
ve géant lui-même, forment une 
suite de cascides pouvant fournir 
l'énergie suffisante pour mettre 
en mouvement toutes les machi- 
nes des Etats-Unis.  Conçoit-on 
quelle source de richesse est à l'é- 
tat latent? Jes gisements de 
charbon de la Pennsylvanie ne 
sont rien en comparaison. Notre 
houille blanche ne s'épuisera je- 
mais. D'ailleurs n’avons-nous 
pas les mines de 
Breton dont les produits, grâce 


un établissement 


au St-Laurent peuvent être distri- 


bués sur toute la longueur de de 
Province de Québec? 

Puis n’avons-nous pas la matiè- 
re première suffisante pour ali- 
menter une série illimitée d'in- 
dustries? Je bois et ses dérivés, 
le fer, Je cuivre, le nickel, l'u- 
miente, ete. ete. Et ce qui nous 
nous manque, comme le coton rt 
le sucre, importons le franc ‘de 
port, © 

De plus, le gouvernement. cs 
nadien, pour des motifs diverse. 
ment appréciés, semble décidé à 
jeter les hases d'une marine ca. 
nadienne, Voilà une nouvelle 
industrie dont la province de 
Québec pourrait grandement hé: 
néficier. Que lon ouvre à Mont. 
réal, Québss, Sorel, Fraserville, 
Rimouski, Busin de Gaspé, des 
chantiers mar'times où de; mit. 
Lers de bras sant enr og : à la 
construction des navires requis 
pour la protection du pays et le 
transport des marchandises. 

Que l’on ouvre aussi des moa- 
lins et usines sur les deux rives 
du fleuve St-Laurent à l'emboa- 
chure des rivières et même sur 
leur parcours. T1 faut voir aves 
quel savoir-faire et économie les 


charbon du Capi 


Américains ont & su tirer: partie de 
tous les pouvoirs d'eau FA 


par le rivières descendant 
Monts Blancs. . Que seraient ni 
Maine Je New-Hampshire, ke 


Maussachusset, etc...sans leurs in 
dustries ? l'aisons de même et h 
Province de Québec, qui est 1 
autrement bon pays que les étuis 
susmentionnés, deviendra l'y 
des plus riches pays d'Amérique, 

Alors, il sera non seuleme. 
possible mais facile de rapatrir 
500,000 au moins des nôtres qui 
ne'sont plus aptes à défrîicher à 
même à cultiver la terre, ma: 


CRE 


Suite à la page 6 


COUR DE DISTRICT DU 

DISTRICT D’EDMONTON 

Succession de Damas Demars, 
décédé 


“AVIS est ici, donné, qu’en ver. 
tu d’un ordre de l’honorable Juge 
Teylor, daté du 10ème jour de 
juin, 1909, les créanciers et autres 
retsonnes, ayant des réclamations 
à faire contre la succession du dit 
Damas Demais, décédé, sont re- 
quis d'envoyer leur nom et leur 
adresse, ainsi qu'un état des 
créances, s'il y en. a, possédées par 
eux, selon la Déclaration Statu- 
taire, et les nom et adresse de 
leur avocat, si tel est le cas, à 
MM .Fagar et Dickey de ja ville 
d'Edmonton, en la province d’Al. 
berta, avoués pour les Exécuteurs 
du dit décédé, le, ou avant |. 
10ème jour d’août, 1909, 

Et prenez avis que, après le 
10ème jour d'août, 1909, les Ex. 
cuteurs auront la liberté de ré. 
artir la succession du dit décédé, 
ou telle part de cette succession, 
parmi les parties intéressées, on 
tenant cempte des réclamations 
dont ils auront eu avis. 

Daté à Edmonton, Alberta ce 
10ème jour de juin, A.D, 1909. 

EAGAR & DICKEY. 


Avoués pour les Exécuteurs. 


Dans les Lots de 


ll 


5 


Wolf Creek 


Woolf Creek est appelé à devenir une ville. 
car ce futur centre à ses ressources par lui même. 
nifères du Brazeau sont à dix-huit milles seulement de là. 


Rien ne peut l'en empécher 
Les fameux terrains carbo- 
Les terrains carboni- 


fères de la Compagnie Yellow Head Pass Coke and Coal sont également auprès 
et déjà cette compagnie a dépersé une somme. de %#250,000 sur ses terrains. 
L'emplacement de Woof Creek est haut et sec, toutes les rues ont été nettoyées, 
quelques magasins sont déjà installés et beaucoup de personnes projettent &’y aller 


s'établir. 


Ne commettez pas l’erreur de laisser passer cette occasion. 
fondations de votre fortune dès maintenant, en achetant quelques lots aujourd’hui. 
Choississez des lots hauts et secs de 


$75.00 a $200.00 


Conditions : 


e 


4 comptant, balance, 8, 6, 9 et 12 mois.-—— 


Mis en vente par 


The McLeod River Townsite Co. 
43 Avenue Jasper Ouest 


Posez les 


LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI 17 JUIN, 1909. 


pe) 


Si l’on veut bien se souvenir » 
que lord Rosebery, lorsqu'il était |# 
uu pouvoir, s’est montré très ami 
de l’Allemagne, on comprendra 
toute. l'importance de son dis- |Ë 
cours. L'ancien ministre engaus À 
ses compatriotes à ne pas s’endur- |Ë 
mir dans une fausse sécurité. Or, 
comme  l’Allemagne est aujour 
d’hui la seule puissance qui me- 
nace ou qui rêve de menacer la 
puissance anglaise, c’est idono 
contre l'Allemagne que les paro |? 
les de lord Rosebery sont diri- |E 
gées. De jour en jour, les An- |Ë 
glais se persuadent davantage | 
que la guerre tend à devenir in- 
évitable, et ils sont certainement |} 


NY 4 É 


PANNE 
D UÉTIVATEURS” 
Ÿ A ps / 
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NOUVEAUX TERRAINS 
POUR HOMESTÉADS 


En 
Nous donnons ci-dessous Ja liste 

de nouveaux terrains  arpentés, 

où les homesteads réguliers pour- 

vont être pris à partir du 6 juil- 

Jet : \ ue 

lownships  Rangs  Méridiens 

6 


1 1 

ge 19 h encouragés à le croire par le ton |É ( 1} 

63 15 4 de leurs journaux et de leurs re-|ff | 

49 7 5 vues. .  # Notre bloc dans la subdi- 

61 7 5 Voici encore que la ‘National , 

63 7 5 Revieu” de Londres, un des or- vision de Strathcona, est sur 

F ganes du part conservateur an- | , inoîin:s 1 \ 

D ô ? glais, vient de consacrer de très |R la route PHNCIp ale qui mene 

6 12 5 longues considérations à la: situa- | aux terrains de l'Université ; 

59 1 5 : tion internationale. On attend |B t . 

F 5 à toujours avec intérêt la publica- |l et cette route est la seule 

53 99 5 tion de la ‘National Review,"’ |f qui soit oùverte à l'excep- 

55 13 5 parce qu’on connaît les rapports |f . , 

s 16 £ personnels de son directeur aveo |} tion de l'avenue Saskatche- 
6 e roi Edouard. Or, dans son nu- | , > 1 

CE ë méro du ler juin, la “National | wan, notre bloc est à moins 

52 4 B Review” se prononce, comme |} de cinq minutes de marche 

82 24 5 vient de le faire Lord Rosebery, 


du futur pont à niveau. 


pour une politique nettement an. 
ti-allemande, 3 

Après avoir constaté que, con-|É 
trairement à la politique bis-|h 
marckienne, qui s’efforçait tou- 


Sur les townships 49-7-5, 52-21. 
5, 52-22-65, et 55-13-56, il y a des 
limites à bois réservées. 


LA SEMAINE PROCHAI- 


COURS DU MARCHE D'ED- 


MONTON... jours de ménager la Russie, l’Al- NE le conseil de direction 
nn lemagne a porté, pour dénouer la , + ot Z ss . 
FOINE rise orientale, un coup brutal de l'Université espère ter- 


à sa voisine de l’Est, la ‘‘National 
Review’” estime que, sans vouloir 
exagérer outre mesure le triom- 
phe germanique, il n’en faut pas 
moins remarquer que l'influence 
allemande en Europe s’est accrue 
à la suite de cet événement. 

I] faut que les puissances de la 
triple entente, l'Angleterre, la 
France et la Russie, se ressaïssis- 
sent. Une récente expérience 
leur a démontré que les pacifis- 
tes succombent; elles doivent 
rester sur une défensive  solile. 
maintenir fermement leurs inté- 
rêts respectifs et ne tolérer aucune 
agression contre l’une d'elles. Ce 
qui est essentiel, c'est que la 
Grande Bretagne, non seulement 
maintienne sur mer sa supréma- 
tie absolue, mais encore dévelop- 
pe son armée. Si elle veut que la 
paix de l’Europe soit maintenue, 
elle doit jeter ses escadres et ses 


Mit, la tonne .... ., 827 à 520 
Foin de marais, la tonne 18 à 2 
loin de terre haute .. 20 à 24 
LEGUMES 
(‘oncombres, chaque .. 25 à 30e 
Asperges, la livre .. .. .. 20c 
Rhubarbe ,les six livres .. .. 25e 
Patutes, le minot ,. .. .. 81.56 
Carottes, le minot .. .. .. %be 
Navet .... .... . .. .... 7bs. 
Choux, la livre ... ... ... 10c. 
BEURRE ET OEUFS 
Beurre de crèmerie, la livre 30c 
Beurre de laiterie, la livre .. 26e 
(eufs, la douzaine .. .. .. 2bo 
VOLAILLES 
Poulets de printemps, la liv. 25e 
(‘anards et oies, la livre .. 22e 
Dindes, la livre .. .. .. .. 800 
ANIMAUX 
Bueufs, stcers, la livre 4e à 5c 
Vaches, la livre .. .. 4e à 4e 
Pores, la livre ... .. 10 


miner les derniers arrange- 
ments pour le commence- 
ment inmédiat des travaux 
de construction des bâtisses 
définitives. 


bres des comités de Québec, 
Montréal et Ottawa, qui seront 
aussi spécialement invités, et il 
invite également ceux qui pour- 
ront asister à ces fêtes, en les 
priant de se joindre aux mem- 
bres des comités canadiens, les 
assurant de la plus cordiale ré- 
ception, 

Les plus hauts personnages de 
France seront présents à ces 
fêtes ; et il est à peu près certain 
que l'inauguration du Monument 
aura lieu sous la présidence 
d'honneur du Ministre de l’Ins- 
truction Publique, M. Doumer- 
gue, député de la région. 

La poésie française y sera re- 


VONDA, Sask. 


Aux visiteurs de Vonda, 
à l’occasion des grandes fêtes 
religieuses et nationales du 
29 et 30 juin, nous faisons 
une 


Dans un mois, le pont à 
niveau sera également com- 
mencé ; à partir de cette é- 
poque nos lots ne seront 
plus offerts en vente aux 
mêmes prix. 


Offre toute spéciale ! 
LOTS DE VILLE, près de 


l'église et de l’école catho- 
lique. 


Chaque lot est haut et sec, 


PIPIE résentée par M. Frédéric Mis- FERMES les plus avantageu- et possède une vue magni- 
Veaux, la livre .... 4%c à bc bataillons dans la balance de _ Wal, le Peux poète provençal ses, à proximité de la fic P | Ilé d 14 1 
Moutons, la livre .... 5e à Bic | paix ,tant que, sous la tutelle dont on vient de fêter le cin- ville ! que sur Ia vallée de la ri- 


allemande, l'Autriche sera per- 
suadée qu’il faut jeter ses esca- 
dres et bataillons dans la balan- 
ce de la guerre, 

Le devoir impérieux de l’An- 
gleterre est de ne pas se détourner 
des affaires du continent, car son 
indifférence équivaudrait à la 
germanisation de l’Europe. I] 
faut qu’elle consente des sacrifi- 
ces giguntesques pour se mainte- 
unir au rang de grand empire. 


Ayneaux, la livre .... 5l4e à Gv 
———@—— 


La conférence de la 
Presse 


quantenaire de “Mireille” à Ar- 
les. La poésie canadienne y sera 
représentée par notre poète-lau- 
réat canadien, M. William Chap- 
man. 

Ceux qui désirent assister à 
cette fête, sont priés de donner 
leur nom à M. George Bellerive, 
secrétaire général au Canada du 
comité du Monureent Montcalm, : ’ 

à Québec: il leur indiquera lal les evngrès de ce genre ont 
. : ! date du départ de Québee, l'iti- | donné quelques bons résultats, 

De cet article il ressort claire-| uéraire adopté ,et l'endroit où se| mais ne sont pas encore sur le 

ment que les conservateurs an- procurer leurs billets de passage[roint de faire disparaître Ji 


vière, notre bloc joint les 
terrains de l'Université, et 
il est dans le voisinage des 
propriétés achetées par le 
Premier ministre Ruther- 
ford et le Président Tory. 


Modes de paiement défiant 
toute compétition 


Une visite est respectueusement 
sollicitée ! 


G. A. LEREW, notaire 


La situation européenne 


A VENDRE. — Occasion exceptionnelle 
pour fermier désireux de s'établir dans un 
istrict de langue française, à proximité du 
chemin de fer, 160 acres dont 16 en culture, 

30 en foin naturel, 10 acres épinettiére. 100 
acres peuvont être mis en culture très aisé- 
tuent. Bonne maison— Pâturages vacunts 


l'ouvertutre du congrès de la 
presse de l’Empire Britannique 
semble avoir été le signal 
d'une nouvelle campagne patrio- 


Des propriétés semblables 


# C2 . ee 
: PE CE A+ Anidéc à a . dans le voisinage. $409 au comptant, ba- ee ‘ TNT L 
tique pour éveiller l’opinion. glais sont décidés à résister de au plus bas prix. guerre de l'univers. lance en 10 aiéments annuel. S'adrémer de ce coté-ci de la rix 1ere, 
i re-| plus en plus énergiquement au ! réussiront-ils i i ait Sourrier de l'Ouest No, 35, boite postale A One 
Lord Rosebery, ancien pre-|I P g1q î Y réussiront-ils jamais? 80, Edmonton. sont vendues à des prix 


mm 


mier ministre de la Reine Victo-| germanisme menaçant. 
la a prononcé un discours alar- 
miste qui a causé une profonde 
iupression chez tous les assis- 
lants. Jamais le grand politique 
u'avait parlé aussi éloquemment 
et ses paroles étaient empreintes 
d'une gravité qui a vivement im- 
pressionné son auditoire. 

Lord Rosebery s’est montré 


Carnet politique Un brave homme qui signe 
‘“‘Altuir' se fait l’écho dans 
Un mon ument L'Angleterre vient d’accepter| ‘l'Action Sociale” des plaintes 
à M t | l'offre de l'Australie de contri | d'un cultivateur qui a, paraît-il, 
ontcaim buer par le don d’un Dread visité tout le pays à cent milles 
nought à la désense navale def[à la ronde d'Edmonton, et n’a 
De grandes fêtes auront lieu en |l'Empir:. trouvé partout qu’un sol rocail- 
septembre, en France L'Australie s'occupe  actuelle-[leux recouvert d’une mince cou- 
ment de contracter l'emprunt né-|che de terre d’une épaisseur de 
rrticulièrement grave dans ses| M. George Bellerive, secrétaire | cessaire pour la mise en chantier, |? à 6 pouces. 
allusions à la situation européen- général au Canada du comité du sans délai, de cette future unité| Voilà une nouveauté d’impres- 
ne, [a fait remarquer que quoi-| Monument Montcalm à Vauvert, |de la flotte impériale. {sion sur l'Ouest qui se passe ab- 
que tous les discours soient à la| Jfrance, envoie au “Temps” la | solument de commentaires, 
lux, toutes les actions étaient à| dépêche suivante, au sujet de l'in-| Les suffragettes vont bien!...} 
ki guerre et que l'avenir lui pa-| auguration du Monument Mont-|[a4 semaine dernière, les parti- 
ruissuit plein de menaces. Il a|calm, à Vestric-Candias, rjès do|sanes du suffrage féminin, en 
ajouté que jamais la situation en|Nimes, pour la fin de septembre | Angleterre, ont détérioré un su- 


trois ou quatre fois supé- 
rieurs. Nos lots n'ont pas 
que l'avantage du prix, ils 
ont encore sur ceux-ci l'a- 
vantage de posséder une vue 
merveilleuse. 


PROPRIETE A VENDRE.— 
Conviendrait pour bon magasin, | ( 
maison de pension, etc., bonne|4 
situation, dans le village del 
Beaumont, en face de l’église. |: 

Conditions faciles. S’adresser 
à M. Théophile Chalifoux, Beau-|1 
mont, où correspondre avec M. 
F, J. MAURE, Beaumont, Alta. 


Nous avons encore quelques 
lots à vendre, et notre voi- 
ture est à votre disposition 
pour vous les faire visiter. 


Résumé des Règlements concernant les | 
Homesteads du Nord-Ouest 
Canadien 
Toute personne se trouvant Je seul 
chef d’une famille, ou tout homme âgé 
de plus de dix-huit ans, peut prendre 


COMPAGNIE GENERALE 
TRANSATLANTIQUE 


Europe n'avait été aussi mena- prochain. verbe portrait du Premier Minis- comme homestead un quart de section 
eante ; , h te  avoin Voblion. les | . . net Daud. ni : es terres du gouvernement dans l: Ma. 
‘ante qu’en ce moment. Veuillez donc avoir l’obliga-|tre Asquith, oeuvre du peintre Service Postal Français à nitoba, la Saskatchewan ou l'Alberta. 


Grande Vitesse 
NEW-YORK HAVRE PARIS 
Par les Paquebots-Poste porteurs 
des Malles de France et des 
Etats-Unis. 

Départs réguliers le jeudi à 10 
heures, a.m. 
La Savoie” .... .... 17 juin 
“La Lorraine” ... ... 24 juin 
:tLa Provence” ..., ., 1 juillet 
“La Savoie” .... .... 8 juillet 
“La Tourraine” .., .. 15 juillet 


“Nous pouvons et nous cons-| {ion d'annoncer l'inauguration Salomon, de l’Académie royale 
truirons des  ‘“Dreadnoughts’”’|du Monument Montcalm, à Ves- | de Londres, en collant dessus un: 
tussi longtemps que nous aurons | {rie-Candiac, près de Nîmes, pour | affiche où se lisait ces mots: 
un shilling à dépengær et quella fin de septembre prochain. “‘Suffrage aux femmes.” 
ous aurons un homme pour les] elle est la nouvelle quel fl paraît que ces dames se don- 
Manocuvrer. Mais j'ai la per-|je suis autorisé à faire pu-|nent comme partisanes de l’ordre. 
“éPlion que cela n'est pas suffi-|blier et que m’apprend un lettre| Que serait-ce si elles ne l’é- 
sant ct il est de votre devoir|de M. Gaston Bouzanquet, secré |taient pas?.. 
d'emporter dans vos pays d’au|taire général du comité, à Vau- - 
delà des mers, ce message et cette vert, lrance.”? Le banquet offert à l'hon. À, 
impression qu’une partie de la| Des fête superbes seront organi- Turgeon, procureur-général de la 
responsabilité de la défense na-|sées pour cette circonstance, à | Saskatchewan, à l’occasion de sou 
liunale, repose sur chaque homme | Vestrie-Candiac et à Nimes; et|départ, par les citoyens de Prince 


Le demandeur doit comparaître per- 
sonnellement à l'agence ou à la sous- 
agence des terres du district. Une en- 
trée de homestead peut être faite par 
procuration, sous certaines conditions, 
par le père, la mère, le fils, la fille, le 
frère ou la soeur du demandeur. 

Devoirs.—Au moins un séjour de six 
mois chaque année sur le terrain et la 
mise en culture de celui-ci durant un 
terme de trois ans. 

Un possesseur de homestend pout vi- 
vre dans un rayon de 9 milles de son 
homestead, sur une ferme de pas moins | ( 
de 80 acres possédée et occupée par lui, | 4 
ou possédée par son père, sa mère, son | 4 
fils, sa fille, son frère ou sa soeur. 

En certains districts un homesteader 


Téléphonez-nous dès à pré- 
sent. 


L. L. PEARCE 


de l'empire elles durer ° t, € rè t dr éempti - 414 DR 
D ureront deux. ou trots| Albert, a obtenu un très granl , : , peut prendre en préemption un home 5) 
Il n'ya pas pour le moment de | jours succès. Départs supplémentaires le sa-{stend dans le voisinage du sien. Le prix | 4 T éléphone 1 265 


d'achat en est de $4.00 l'acre ot les de: | 4 
voirs sont les suivants: résidence sur | 
l'un où l'antre homestead do six mois 
chaque année pendant six ans, à: dater | Q 
de l'entrée du homestead, et culture sur | Q 
le homestend de préemption de 50 acres. 

Un homesteader qui a utilisé son droit 
de homestend et ne peut acheter de 
homestend de préemption dans son 
district, peut en acheter un dans cer- 
tains districts aux conditions suivantes: 

Prix $3.00 l'acre. Devoirs: Résiden- 
ce de aix mois chaque année pendant 3 
ans; culture de 650 acres et construc- 


slaves questions internationales! Il y aura entre autres attrac-| Tous les partis politiques é- | medi à 3 heures, p.m. 


sur le tapis, et l’an ne voit pas|tions, une course de taureaux | taient représentés dans l’assistan- 
nettement ce qui pourrait amener | dans les célèbres arènes romaines | ce, ct les discours ont été unani- 
la &uerre, Mais la situation gé- [de Nimes. mes à reconnaître les hautes qua- 
nérale de l’Europe est telle, a | Des invitations seront adressées | lités administratives du jeune 
conclu Jord Roseberry, que tou-|aux gouvernements du Dominion | procureur-général. stous ,manifes- 
les craintes sont justifiées. C’est | et de la province de Québec, aux | tent les regrets les plus vifs de 
“On ne l’a pas oublié, ce que |cités de Québec, Montréal, Otta-| son départ. 
disait M. Carnegie, il y a quel-|wa, les priant d'envoyer des re- 

“ues jours, dans un entretien présentants pour ces fêtes franco-| M. Andrew Carnegie, le multi- 


“La Louisiane” .... ,, 19 juin 
“La Caroline” .., ... 3 juillet 
“Chicago” ..., .. ., 8 juillet 
“La Floride” .... ... 17 juillet 
“La Louisiane” .. .. 31 juillet 


248 AVENUE JASPER E. 
EDMONTON 


Pour plus amples informations 
prière de s'adresser à . 


M. RENE LEMARCHAND, au 


: É 1: . A à A tion d'une maison d'une valeur de 9300. 
ed Un Journaliste, La guerre |canadiennes. millionnaire américain, veut or- | breau de M. H. Milton Martin. Député W. w. y, 
est dans l'air, g'écriai ilan- ité s” i à re- iser rè agent. 24 Jasper ave. E., Ed- puté ministre de l'Intérieux. 
air, sécriait le philan-| Le comité s’attend aussi à re-| ganiser un nouveau congrès de la | age P , N.B.—-La publication non autoniés de 


thrope américain. cevoir un bon nombre de” mem-| Paix, à La Haye. monton. cette annonce ne era pas payée. 
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W. JOHNSTONE WALKER & CO 


SEMAINE 
D'EXPOSITION 


ES 


Depuis quelques jours les trains 
venant de l'Est amènent de nom- 
breyux voysgeurs en notre ville. 

la plupart des hôtels sont 
pleins et nombreux sont les nou- 
veaux arrivés qui doivent cher- 
cher asile dans les maisons par- 
ticulières. 


Grande foire d'été, les 29 et 
30 juin et 1er et 2 juillet 


tense, que nos rues prennent une 
physionomie de grande activité. 

Par bonheur, il n'y a pas que 
l'apparence seule, et les transac- 
tions d'affaires deviennent de 
plus en plus importantes. 

Le commerce de détail est, de 
l'avis unanime des intéressés, très 
prospère également, 

Ainsi que chaque année, les 
maisons n'ont pu suffire à ab:i- 
ter la population flottante, et les 


Ce magasin sera ouvert tous les 
matins durant la grande foire d'été et 
le premier jour il le sera le soir et le 
matin, de façon à permettre à nos 
clients de la campagne de faire tous 
leurs achats commodément. 


, . 
Marchandises d'été tentes commencent à émaller de 
Notre magasin est rempli de nombreuses taches blanches la 
inarchandises nouvelles pour l'été, dans verdure des lots vacants. 
tous les ravons. Cette année, cependant. leur 


nombre 2 décru considérablement 
au centre de la ville, et princi- 
palement près des cours du C. N. 
R: la raison en est dû aux nou- 
veaux arrètés de police qui en 
interdisent l'érection dans les 


rues où le service d'eau est placi. 
* + 


Grand choix d'articles variés à bas prix. 


Gants et Bas 


Demandez à voir notre assortiment splendide de gants fins 
et de bas de fantaisie. 

Ces nouveaux et délicieux modèles vous plairont surement 
ainsi que les prix. 

La température, dont nous 
jouissans est superbe, et pour peu 
que ce radieux soleil favorise nos 
journées d'exposition, celle-ci se. 
ra un succès sans précédent. 

Le programme des 
journées de fètes à été fort bien 
réparti et des attractions ont été 


W. JOHNSTONE WALKER & CO. 


à s ve, 
Wect End Dyeing, Real French 
Cleaning & Pressing 


Le soussigné à l'avantage d'annoncer qu'il vient 
d'ouvrir un magasin de teinturerie et de nettoyage à sec, 
645 Jasper Ouest. 


LA ROUTE DE LA BAIE 
D'HUDSON 


(Suite de la page 1) 


des embranchements de la com- 
pagnie, (Cela est du en grande! 
partie uu fa que la première é-! 
mission d'obligations a été cou- 
verte plusieurs fois, ce qui dé. 
montre là confiance du peuple! 
dans les lignes projetées, et 
disposition à fournir l'argent né. 
vessuire pour leur construction. 
Le parachèvement de ces lignes 


JOACHIM JOOSTEN 


ci-devant a Bruxelles et Paris 


Sa 


Bois de Construction 


AU PRIX DE GROS 


et à la frontière américaine, 
complètement révolutionner 


vi 
ie 


da. Cette ligne absorbera les 
che expéditions du 
du Canada et des Etats-Unis 


Livrés directement de la Scierie au Client 


. A ‘ , du 
intéressent dans la construction : 


Pour ceux qui s 

Nous sommes prêts à exécuter les ordres pour du 
bois de construction, des bardeaux, des portes, etc. 
par charges de chars. directement expédiées aux fer- 
miers, constructeurs, etc., aux prix de gros, abolis- 


sant ainsi le bénéfice des détaillants. 


leur marché. 


du commerce du blé du 
Üuest, en sera privé dans une 
grande mestire au profit de Mel. | 
ville. 

Le 1% juin, le plus tard, les ma- 


Les charges de chars peuvent être assorties te facon chines les pas moder nes et 

« . rites equines ]' = serû 
à vous convenir, et peuvent contenir des bardeaux, M" aupes d'ouvriers seront 
à l'oeuvre sur Ja ligne dont 


portes, fenêtres, châssis, et toutes sortes de produits de 
scieries et manufactures. 


EZ Ecrire pour tous renseignements à 3 


MARRIOTT & COMPANY | 


l'Ouest du Canuda à tant eñtenda 
Parler depuis que le premier co- 
lon blane est allé s'établir dans 
l'Ouest: La route de la Baie 
d'Hudson. 


ee 


NOUVELLES BREVES 


Manufacturiers Vancouver, B.C. 

La situation eu Créte est dif- 
lficile. La Turquie, avec le con- 
sentement de l'Allentugne veut | 
-enrendre Je contrôle de 

ALBERTA CLEANING WORK ile, tique par Ja force des ar- 
mes. Les aures puissances «4 
Chapeaux Panamas opposent 
nettoyé 
NN 00 blanchi et SI. 00 Les aviateurs français s'inté- 
ressent grandement aux expérien- 
ce- de J'aéronaute Herbert TLa- 


tham. Nes ascensions en mono- 
plaue obtiennent le plus beau su*- 
cès. 
1 heure, * minutes et 45 secondes. 


Remis à l'état de neut Travail garanti 


Téléphone 25333 


Charcuterie d ? Edmon ton | La police américaine vient d'ar- 


Viandes fraiches et conservees 
Saucisses et saucissons 


Ave. Jasper 


réter dans l'Ohiv une foule d'T-; 
taliens. lle croit avoir mis la 
nkin sur les chefs 
de Ju ‘Main Noire.‘ 


Un a célébré 
Saint-Etienne du Mont, l'rance.; 
le centième auniversaire de ‘a; 


D. R. FRASER CO., LIMITED 


BOIS 
LATTES 
BARDEAUX 


Portes, fenêtres et chaque chose pour 
la construction. 

Nos prix sont les plus Las, et nos maté- 
iiaux de la meilleure qualité. 

Venez inspecter notre approvisionne- 
ment et connaitre nos prix. 


de Montebello, blessé mortelle. | 
ment à la bataille d'Essline. 


{ln vient de faire, 


D. R. FRASER CO., LIMITED Hit, qui ont donné des résultats 
201 AVENUE NAMAYO, EDMONTON pratiques. On a pu commun. | 
Téléphones : Bureaux 1630, Moulin et Cour à Bois 2038 quer à une distance de plus du 


160 inilles. 


le gouvernement ture refuse 

l'accepier l'abrogation d’une 

lause du traité de Berlin, qu 
permettrait au Montenegro d'en 
truver l'action de la Turquie. Oà 
craint des complications interna 
tionales. 


POULE LULU UUUU SUUuUSuUuUEUS 
Telephone 1747 


Le plus ancienne maison d’Alberta 


JACKSON BROS. 


Joailliers et Horlogers experte 


303 Ave. Jasper Est. 


1 
Edmonton 
Nous emetons des licenses de mariages. $ 


POSUBOUUE SUNOUUUUBUTEHSUONUUUU VULHUVUOUUOUES 


Les inventeurs de la première 
machine volante pratique, Wil- 
bur et Orville Wright, ont reçu 


1 résulre, de ce mouvement in | 


quatres 


trunsport dans l'Ouest du Canu-!.'embarqueru à 
Li-| 
nord-ouest | 


Ai Nord-Ouest par les routes à meil- 
Ÿ Montréal, qui de-! 
puis plusieurs années à bénéficii' 
val 


cette ieadre par les 


de la société | 
dernièrement, à: 


mort du maréchal de Lannes, due 


en France. | 


des expériences de téléphonie sans | 
ices villes manufacturières donne- 


CHRONIQUE LOCALE 


sagement mis 
chaque jour. 
Le coté agricole à reçu des or- 
ganisateurs une attention  dpé- 
ciale, en dehors de l'exposition 
d'animaux de tout premier or- 
dre et d'outils aratoires, on éri- 
gera une vaste tente, où M. Hut- 
ton. de la ferme expérimentale 1e 
läcombe donnera d’intéressantes 
vauseries sur l'agriculture. 


en réserve pour 


‘Des conférences seront faites é- 
| utement sur 
| pieulture. 


l'aviculture et l'a- 


l'annonce d'une parade monstre 
d'Indiens peints et armés en 
guerre, tout comme les héros de 
Fenimore (ovper, continue à pro- 


voquer l'intérêt général, et, sans 
doute, contribuera-t-elle pour 


beaucoup à la venue d'étrangers 
dans notre ville. 

Ce sera, d'ailleurs, un specta- 
cle uuique et que, selon toutes 
probabilité, nous ne  reverrons 
J'unuis. 

Comme attraction importante, 
n'oublions pas de mentionner le 
cirque, amusement des foules, qui 
neus est promis pour le dernier 
jour du mois. 

Personne ne saurait d'ailleurs 
l'oublier, grâce aux  colossales 
affiches qui ont envahi la ville 
depuis quelques jours. 
| 


Si vous <ésirez plaire à vos 2- 
mis, offrez-leur une boîte de ci- 
gares LA PATMA. 


Les plus jolies boîtes et les 


limeilleurs cigares en vente. 


D ) 
D 


aujourd'hui les médailles d'or 
lotfertes par l'Aéro Club améri- 
Le ain. (est le président Taft qui 
j les leur a distribuées. 


Le record du monde pour une 
journée de marche vient d'être 
| fuit par le trunsatlantique *‘Mau- 


Pre tank." qui a filé, en vingt- 
| quatre heures, 678 milles nauti- 
| ques. 


| 
} 
Î . 
Ü Les docteurs Récamier et Mé. 
rite ent quitté Paris pour aller 


de Melville à la Baie d' Hudso. | rejuindre le due d'Orléans, qui 


À part sumedi pour les îles Féros, 
lduns k mer Jaltique, d'où il 
bord du steamei 
pour une nouvelle ex- 
uux régions arctiques. 


“Belgica” 
sédition 


Üharles Frohman annonce qu'il 
« obtenu l'autorisation de produi- 
‘’Chantecler'” en Amérique. Il 
croit que là pièce créera une 
ere sensation. 


ae 


Le cabinet français a appro 1- 
Le le progr. mme üaval permet- 


3 | tant de dépenser S600,000,000, eu 


jdix uns pour la marine. Six na- 
jyies de guerre, du type ‘'Dread- 
ueught." ax. du type ‘Républi- 


‘ut quatre croiseurs, du type 
seront construits. 


que." 
“Oambetta” 


Le roi Alphonse a relevé de 
leurs Linctions les contre-amiraux 
Spoltorne et Estram. La raison 
uffivielle de cette décision est que 
les ficiers en question ont for- 
mul upinion défavorable à 
La « emistruction de la nouvelle! 
chantiers mariti- 


une 


ies espagnols, 


M. T. C. Norris, député 
Lansdowue, vient d'être 
comime chef de l'opposition libé- 
rule à fa législature du Manitoba. : 
[l succède à l'hon. C. T, Mickle, ! 


| 
jani a été nommé juge. 


de; 


Ia pu rester dans l'espace LETTRE DE L' ABBE BERUBE | 


Suite de la page 4. 


jeu saisiront avec avidité l'oceu- 
11e gaces les ont enlevés à nos 
cipagnes, les gages nous les ra- 

suenerout,  Æn sus de sa populi- 
Ition, ainsi augmentée, la pro- 

ivince de Québec pourrait facilse- 
ment poiler une population é- 


ltrangère de 500,000 où un mil-! 


È 


iliun. it cela sans danger aueun 
jpour notre caractère ‘national, ui 
pour la députation que Ja dite 
:piovince envie à Ottawa. 
Que l'on songe maintenant à 
l'essor merveilleux que toutes 


raient à l'agsieulture et à la co- 
{lonisation. Qu'on en juge par 


les heureux cultivateurs des en. 
virens des grands centres comme 
Montréal et Québec. La culture 
devenant payante, grâce à la 
proxiuité du marché, on s'y li- 
vrera d'une manière intensive. 
Alors, nos {erres canadiennes 
fercient vivre dans l’aisance une 
population double et triple de ce 
qu'elles supportent maintenant. 
Ne voit-on pas maintenant com- 
bien, dans ces conditions, il se- 
rait facile de doubler la popula- 
|] 


_LE COURRIER DE L'OTF ST JEUPI 17 JUIN, 1909. 


jt 


Î 
} 
i 
i 
i 
3 
! 


choisi: 


‘monton, qui vient de conclure un 
; 


j 
j 


Saskatchewan. 
|riez- vous de même et mieux dans 


Le 
À nn de revenir au pays natal. | 


LAROSE & 


PRETS 9 
d'Argent o 


sur fermes améliorées 
Conditions avantageux 


GRAMOPHONES 
ET 
DISQUES 


Un grand assortiment de tous 
les derniers disques “* HARRY 


à intérêts 
n'excédant 
jamais 


LAUDER ”. Toujours en magasin. 
VENEZ LES ENTENDRE 


MASON & RISH PIANO CO. LIMITED 
136 avenue Jasper Ouest, EDMONTON 


CREDIT-FONCIER F-C 
EDMONTON 
Gérant tocai G. H. GOWAN 
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Edmonton Horse Exchange | 
Coin de la rue Rice et de l’avo Namayÿo Pour vos imprimés, 
allez au Courrier de 
l'Ouest, 2ème rue, 


Téléphone 1675 


L'endroit ou vous pouvez acheter ou 
vendre vos chevaux.—Facilités accor- 
dées à nos acheteurs. —Les plus hauts 
prix sont payés pour les chevaux. 
Tout ce que nous vendons est garanti 


de promener votre amie avec un de 
nos équipages. Nouvelles voitures, 
Chevaux de toute sureté. Service 
prompt et prix raisonnable. 


Ecurie de Louage Horner 


rue Clara 


AUCTIONEERS 
ENCANTEURS DES DEUX 
VILLES JUMELLES 
340, Jasper E., Edmonton -æ£ SALLES D'ENCAN £æ- lère rue, E., Strothcona 


Ventes à l'encan de meubles eu n'importe quelle partie des deux vies où à 
nos salles d'encan : achats pour di comptant en petite et grande que 


Ventes d'animaux de ferme et marchandises de panquerontes ; : 
Nos années d'expérience nous permettent de donner satisfaction chaque 


Attention spéciale donnée aux annonces, etc. 


tion de Québec en moins de 5 |fois, 


ans Ne voit-on pas aussi com- 
bien le peuplement et le déve- 
loppement des provinces de 
l'Ouest, au lieu d’être son cau- 
chemar, intéresse la province de 
Québec. | 

Pour deux bonnes raisons: jar- 
ce que l'Ouest fournira le pain 
à cette population ouvrière, et 
ensuite fournira des consomma- 
teurs aux manufacturiers de l'Est. 

Une publiciste de grand renom 
soutenait naguère ces deux pro- 
positions. 

a.—Les (C'anadiens-français ne 
doivent pus aller dans l'Ouest. 

b.—I1 faut fermer l'Ouest aux|t 
Américains et aux Européens, à à 
cause du danger d’être noyés par |# 
les uns et les autres. Alors que 
faire des immenses prairies de 
l'Ouest? Que deviendront les 
millions qui y ont déjà été inves- 
tis? Avouons qu'il est difficile 
de déraisonner plus lamentable- 
ment. Voilà où conduit une idée 
fixe, de parti pris. 

Au contraire, ce que je viens 
d'énumérer n'est pas une utopie. 
Tout cela est parfaitement réali- 
sable. Plus que cela, c'est déjà, 
en voie de réalisation. Il est clair | 
que les hoïnmes d'état de Québec 
sont engagés duns le mouvement. 


RSS PERTE, À. ERP TE SRE 


"H., B. KLINE 


Joallier, Horloger et Opticien 
Emission de Licences de Mariage 
43 avenue Jasper Est, Edmonton 


Horloger expert Tout travail garanti 
Qualité la meilleure et les prix les plus bas 


Faites-nous une visite et convainquez- 
vous vous même ou téléphonez 2450 
Attention spéciale donnée aux clients de langue française 


Nous sommes heureux  d’an- 
noncer au public que nous venons 
de terminer notre première com- 
mande pour les uniformes des of- 
ficiers du 101ème régiment d'Ed- 
monton. 

Ces uniformes n'ont pas sou- 
levé un seul mot de critique, bien 
au contraire tous n’ont eu que des 
louanges à nous faire sur ce tra- 
vail. 

Nous n'avons pas d'autre but 
que de vêtir à la perfection notre 
clientèle. 

Nous avons encore un bon as- 
sortiment de lainage que nous 


Témoins les écoles pecniques |] vous invitons à venir examiner. 
dont ils viennent de doter leur; 

. , . Le ! « « 
pruvince: témoin la politique La Flèche Frères 
nouvelle que l'Hon. Gouin vient 
d'annoncer. Désormais tout le: TAILLEURS 


bois coupé dans Québec sera ua 
nufacture dans Québec, Témuins 
encore les nombreux pouvoirs! 


d'eau dont des hommes aviis| epannnnnsnee ROSE TAROT ROBE SARATNREGOGNOË 


viennent de s'assurer Îa posses- 
| 8 The CONNELLY, McKINLEY 


Sion. 
COMPANY LIMITED 


Lu LS Li 


Que manque-t-il donc pour ré- 
uliser tous ces profits” Des ca- 


pitaux. Or, les capitaux ne man-| Embaumeurs et Entrepreneurs 
quent pas ou sont faciles d'accès. 
. À _ de pompes funebres 
k arord: au lieu de risquer no- 
- argent aux Etats-Unis, com- ———('hapelle privée et ambulance—- 


CASE TEETEES ECTS PETITS FETE 


‘lue plusieurs Canadiens l'ont fait n Tel. 1325 
ces dernières années, pourquoi ne 21 rue McDougal ee 
ps l'employer dans des entrepris png n tn ee +6 000060008060 
ses profitables au pays? 
RE SEE 


Puis que l'on fasse uppel au 
capital étranger, permettez-moi 
x ce sujet de vous signaler’ l'ex- 
emple du Sénateur Roy, d'Ed- 


"ALBERTA LUNCH COUNTER ” 


“ L'ALBERTA LUNCH COUNTER ‘garantit le meilleur repas dans la 
ville,pour 23 cents, avec un service de premier ordre. 
Les ‘‘ Short Orders”” sont une spécialité de la maison. 

Toujours ouvert. 


arrangement par lequel plus de J. LANE, prop. 


: SIU,000,000 d'argent français se- 
ront investis dans l'Alberta et Ja 
Pourquoi ne fe- 


649 Premiere rusS, ‘Edmonton. 


MOLUUGGUNÉUEUHOUDO 36 COGUEHUGOUAUOUUPU 
THE DOMESTIC SUPPLY CO. 


a province de Québec. No. 1260, Avenue Jasper Ouest 


MM. Bégin et autres, vont 
sans doute dire, que pour un pré- 
re. je parle trop du côté maté- 
nel des choses. Qu'ils soient 
tranquilles, nous arriverons bien- 
tôt au côté intellectuel et moral. 
En attendant, rappelons que si 
l'homme ne vit pas seulement de 
pain, il lui faut cependant du 
pain. ° 


| 


SOBPOBONUGEPESEDBADÈEES 


Vient justement de recevoir, un assortiment de Tabacs canadiens 
de choix, en paquet et à la livre tel que : Tabar Quesnel, Petit Hiva. 
ne, Parfum d'Italie, Sportmen ainsi que Tabnes “en rolls.” 


Notre choix d'Epiccries est au complet et des lignes les plus en 
renommée. 


Demandez notre # Melasse Barbarde ” an gallon, connue et ap 
préciée par sa supériorité, 


PHONE No. 2127 AE. VOYER, Gorant 


guovonuuuuuuuuneune 


À. P. BERUBE. 


À CiD DELLE LEUR LES EEEN ET SNT ECTS TES ET DD N PUS E TETE CE DIT EEE LL 


QUE D'HOCHELAGA 


F. X. ST. CHARLES, M. J. A PRENDERGAST, 
Président (rérant général 


CAPITAL AUTORISÉ $4,000,000  CAbrrAL PAYÉ #2,500,000 RésERvE #2,150,000 
DÉPOTS CONJOINTS.—-La Banque d'Hochelaga accepte des dépots faiis en-commun par le muri et 


la femme at pouvant être retirés par l’un ou l'autre indietinctement, 


Ce système de dépots convient particulièrement aux perëonnes de la campagne ; le mari ou la femme 
pouvant gérer les affaires de banque en venant en ville. 


En cas de décès de l'un des époux le survivant peut retirer les funds immédiatement et sans frais. 


ALEX. LEFORT, Gerant. 


Sucoursale d'Edmonton 


